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Le Président Tebboune réaffirme sa volonté de renforcer 
l’Etat et de péserver la dignité des Algériens

L’Algérie ambitionne de se frayer une place 
de choix dans son espace africain

Au registre 
économique, le 
Président de la 

République a affirmé que 
l’Algérie satisfaisait, en 
grande partie, aux conditions 
d’adhésion aux BRICS, un 
groupe auquel s’intéresse le 
pays, en ce qu’il constitue 
une “puissance économique 
et politique”.
Il mettra en avant, à cet 
égard, le souci permanent 
de l’Algérie à attirer les 
investissements étrangers de 
pays frères et amis à l’image 
du Qatar, de la Turquie, 
de l’Arabie saoudite et de 
certains pays considérés 
comme alliés stratégiques à 

l’instar de l’Italie et autres.
Le Chef de l’Etat a affirmé, 
dans le même contexte, que 
l’Algérie ambitionnait de se 
frayer une place de choix 
dans son espace africain, 
notamment à travers 
la révision de certaines 
lacunes et le lancement de 
plusieurs projets importants 
d’intégration africaine, 
considérant que le pays “est 
africain de par son destin et 
de par son prolongement”.
Au volet énergie et exploration 
pétrolière, le Président 
Tebboune a salué l’esprit 
patriotique et la volonté des 
travailleurs de la Sonatrach, 
qui ont permis à l’Algérie 

de restituer ses capacités 
énergétiques, annonçant, par 
la même occasion, d’autres 
découvertes majeures à venir.
Quant au secteur de 
l’agriculture, le Président 
Tebboune dira que celui-
ci “connait actuellement 
une restructuration et une 
amélioration”, estimant que 
l’Algérie était en mesure de 
réaliser l’autosuffisance dans 
certaines matières telles que le 
blé dur et l’orge, des produits 
qualifiés d’”arme fatale”.
S’agissant du secteur de 
l’habitat, le Président de 
la République a affirmé 
que les formules proposées 
actuellement seront 

maintenues sans écarter 
la possibilité pour le 
département de l’Habitat de 
proposer au gouvernement 
une nouvelle formule.
Ces démarches entrent, 
poursuit-il, dans le cadre des 
efforts visant l’éradication 
définitive de la crise du 
logement en Algérie “en 
préservation de la dignité des 
Algériens”.
“On ne saurait tolérer que 
les enfants de l’Algérie des 
Chouhada vivent dans des 
habitations précaires”, a-t-il 
martelé.
“Nous regrettons de voir 
des gens, de connivence 
avec certains responsables, 

occuper des bidonvilles que 
nous avons démolis et en 
avons relogé les propriétaires 
dans des foyers décents”, a 
déploré M. Tebboune.
Et d’annoncer, à ce 
sujet, la préparation en 
cours d’une nouvelle loi 
punissant sévèrement ceux 
qui s’emparent des terres 
domaniales.
“La démocratie et la sécurité 
du citoyen n’existent que 
dans un Etat puissant, en ce 
sens qu’un Etat faible sera 
incapable de protéger ses 
citoyens et s’inclinera devant 
la force d’autrui”, a soutenu 
le Président Tebboune.

Le président de 
la République, 
M. Abdelmadjid 

Tebboune, a fait part de 
sa volonté de renforcer 
davantage l’Etat en vue 
de préserver la sécurité et 
inculquer les valeurs de la 
démocratie, affirmant que 
le combat qu’il mène vise 
à préserver la dignité des 
Algériens.
Lors de son entrevue 
périodique avec la presse 
nationale, diffusée dimanche 
soir, le Président Tebboune a 
déclaré que “la démocratie 
et la sécurité du citoyen 
n’existent que dans un Etat 
puissant”, ajoutant que 
“l’Etat faible est incapable 
de protéger ses citoyens”.
Le combat qu’il mène, 
depuis son élection à la 
présidence de la République, 
via les différentes réformes 
entreprises, est celui “de 
restituer voire préserver aux 
Algériens leur dignité”, a-t-il 
expliqué.
A ce propos, il s’est engagé 
à augmenter les salaires 
et l’allocation chômage 
à compter de l’année 

prochaine, sur la base d’une 
étude approfondie pour 
qu’il n’y ait pas d’inflation, 
annonçant “la possibilité 
d’augmenter les salaires à la 
faveur d’une seule décision 
ou de manière progressive 
tout au long de l’année”.
Le président de la République 
a indiqué que les capacités 
de l’Algérie permettent de 
récupérer, à moyen terme, 
la valeur du dinar, relevant 
l’importance de prendre “des 
mesures précises pour éviter 
de créer de l’inflation”.
Abordant les facteurs de 
puissance de l’Etat qu’il 
œuvre à consolider, le 
Président Tebboune a mis 
en exergue “le succès 
retentissant” des derniers 

JM d’Oran et du défilé 
militaire organisée par 
l’Armée nationale populaire 
(ANP) à l’occasion du 60e 
anniversaire du recouvrement 
de la souveraineté nationale, 
affirmant que désormais en 
Algérie on fait la comparaison 
entre ce qu’il y avait avant 
ces deux évènements et après 
leur organisation.
L’organisation du défilé 
militaire par l’Algérie est en 
fait un “retour à la source”, 
a soutenu le Chef de l’Etat, 
affirmant que l’Algérie est 
un “grand pays en Afrique et 
influent en Méditerranée”.
Qualifiant l’ANP 
d’”armée pacifique qui 
n’a jamais dérogé aux us 
internationaux”, il a souligné 

que “notre armée est forte 
et le peuple algérien, si fort, 
jouit de la fierté nationale 
et demeure attaché à l’unité 
nationale”.
Interrogé sur le remaniement 
ministériel, le Président 
Tebboune dira que “la date et 
l’ampleur de ce remaniement 
seront connus au moment 
opportun”, soutenant que 
le “plus important est de 
traduire nos engagements 
sur le terrain et d’avoir un 
gouvernement à la hauteur 
des aspirations du peuple”.
Le choix des ministres 
“n’obéit pas à l’allégeance, 
mais au critère de la 
compétence, celle-ci 
nécessitant toutefois 
l’expérience et l’efficacité”, a 
ajouté le Président Tebboune.
Et d’assurer, à l’occasion, 
que l’Etat punira tous ceux 
qui favorisent la prolifération 
de la bureaucratie au sein 
de l’administration pour en 
entraver le fonctionnement.
Abordant l’initiative de 
rassemblement, le Président 
de la République a affirmé 
que celle-ci sera traduite 
sous forme de projet de loi 

présenté au parlement et 
concernera les Algériens 
fourvoyés qui ont fini par 
réaliser que leur avenir était 
assuré dans leur pays et non 
pas avec certaines parties 
étrangères.
Elle touchera aussi ceux qui 
“ont préféré s’éloigner pour 
avoir été maltraités”, a-t-il 
expliqué, affirmant que les 
tentatives de certaines parties 
hostiles à l’Algérie “seront 
vouées à l’échec face à ce 
peuple vaillant et résistant”.
Le Président Tebboune a 
affirmé, par ailleurs, qu’il 
n’y avait pas de détenus 
d’opinion en Algérie, ajoutant 
que la liberté d’expression 
est garantie dans le pays, à 
condition qu’elle s’exerce 
dans un cadre civilisé.
Sur la question de 
l’enseignement de la langue 
anglaise dans le cycle 
primaire, le Chef de l’Etat 
a assuré que cette décision 
serait appliquée dès la 
prochaine rentrée scolaire, 
afin de permettre au pays de 
“s’imposer à l’international”.
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Président Tebboune :
Le Sommet arabe d’Alger sera un succès

L’ANP, une armée pacifique poursuivant sa mission 
de protection de la patrie

Président Tebboune :
L’Etat punira tous les 
auteurs de pratiques 

bureaucratiques

Président Tebboune : 
Il n’y a pas de détenus 
d’opinion en Algérie

Le Président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a affirmé que le Sommet arabe 
prévu en Algérie début novembre 
prochain serait couronné de 
succès, soutenant que l’Algérie 
œuvrait pour unifier les rangs 
arabes.
Lors de sa rencontre périodique 
avec la presse nationale, 
diffusée dimanche sur les 
chaînes de radio et de télévision 
nationales, publiques et privées, 
le Président Tebboune a précisé 
que le prochain sommet arabe 
“sera un succès dans la mesure 
où l’Algérie n’a aucune autre 
intention derrière l’organisation 
de ce Sommet que d’œuvrer pour 
l’unification des rangs arabes”.
Il a fait observer, à cet égard, 

que “les dernières années ont 
connu une grande détérioration 
des relations et l’apparition de 
différends et de désaccords entre 
plusieurs pays arabes”.
En dépit de ces différends, ajoute 
M. Tebboune, “tous les pays 
vont se retrouver en Algérie, qui 
n’a de problème avec aucun pays 
arabe et respecte tous les Etats”, 
relevant “tout l’intérêt pour la 
Ouma arabe de se rencontrer en 
Algérie, qui est, de surcroît, la 
mieux placée pour unifier les 
rangs et mener des médiations 
pour régler certains différends”.
Evoquant la participation de 
la Syrie au Sommet d’Alger, 
le président de la République a 
indiqué que la présence de ce pays 
faisait l’objet d’une concertation 
entre les pays arabes, expliquant 

que “d’un point de vue juridique, 
la Syrie est considérée comme 
un des pays fondateurs de la 
Ligue arabe, et sa présence 
au Sommet serait tout à fait 
normale, mais d’un point de 
vue politique, il existe encore 
quelques différends”.
Le Président Tebboune a 
fait état, dans ce sens, d’une 
“compréhension de la part des 
frères syriens qui affirment ne 
pas vouloir être une source de 
division des rangs plus qu’ils 
ne le sont déjà”, relevant la 
poursuite des contacts entre les 
frères arabes concernant cette 
participation.
Enfin, le président de la 
République a souligné qu’en 
dépit de ces différends, 
“l’Algérie œuvre avec une ferme 

conviction à réaliser l’unité des 
frères arabes”.
Quant à la question palestinienne, 
le président de la République a 
révélé que l’Algérie œuvrait à 
abriter une réunion des factions 
palestiniennes avant le sommet 
arabe.
M. Tebboune a souligné que 
l’Algérie “jouit de toute la 
crédibilité” pour pouvoir 
réconcilier les factions 
palestiniennes, étant “le seul pays 
qui n’a pas de calculs étroits à ce 
propos, de même qu’il se tient 

aux côtés de l’Organisation de 
libération de la Palestine en tant 
qu’unique représentant légitime 
du peuple palestinien”.
“Sans unité et sans unification 
des rangs, l’indépendance de 
la Palestine ne saurait être 
réalisée”, a affirmé le Président 
Tebboune.
Il a évoqué, par ailleurs, la 
confiance dont jouit l’Algérie 
auprès de toutes les parties 
palestiniennes, dont le 
mouvement Hamas, faisant 
état d’un travail en cours pour 
“organiser une conférence ou 
une rencontre de l’Organisation 
de libération de la Palestine en 
Algérie, et ce, avant la tenue du 
Sommet arabe, dans le souci de 
réussir à les réconcilier”.

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune a 
affirmé que l’Etat punira tous 

ceux qui favorisent la prolifération 
de la bureaucratie au sein de 
l’administration pour en entraver le 
fonctionnement.
Lors de sa rencontre périodique 
avec la presse nationale, diffusée, 
dimanche sur les chaînes de télévision 
et les stations radio nationales, le 
Président Tebboune a souligné que 
la bureaucratie “n’est autre qu’un 
ensemble de pratiques autoritaires 
suspectes, accumulées depuis 30 
à 40 ans par des individus si bien 
introduits dans l’administration 
qu’on les croirait représentants du 
Pouvoir. Nous les avons à l’œil”.
“Des décisions sont examinées par 
le Gouvernement et approuvées en 
Conseil des ministres, mais leur mise 
en oeuvre sur le terrain est entravée”, a 

regretté le président de la République, 
soulignant que ces pratiques “créent 
un climat de tensions et d’instabilité 
et certains osent les assimiler à 
l’Algérie nouvelle”.
“Celui qui dit mériter dignité 
et respect doit commencer par 
respecter le peuple et les lois de la 
République”, a affirmé le Président 
Tebboune, ajoutant que l’élimination 
de la bureaucratie “passe par 
l’élimination de ces pratiques au sein 
de l’Administration et l’Etat jouera 
son rôle de contrôle”.

Le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a affirmé qu’il 
n’y avait pas de détenus d’opinion en 

Algérie, soulignant que toute personne qui 
pratique la diffamation et l’insulte sera poursuivie 
et jugée conformément aux dispositions du droit 
commun.
“Il n’y a pas de détenus d’opinion en Algérie et 
la prétendue existence de ce genre de détenus 
relève du mensonge du siècle”, a affirmé 
le Président Tebboune lors de son entrevue 
périodique avec la presse nationale, diffusée 
dimanche sur les chaines de la Radio et de la 
Télévision nationales.
Le chef de l’Etat a souligné que toute personne 
qui pratique l’insulte et la diffamation “doit 
être poursuivie et jugée conformément aux 
dispositions du droit commun et ce, quel que 
soit son statut”, ajoutant que “l’immunité ne 
concerne que les élus parlementaires” et que 
celle-ci “peut même être levée dans certains 
cas”.
Il a expliqué que quel que soit le statut de la 
personne, rien ne lui confère le droit de porter 
atteinte et de dénigrer les institutions de l’Etat 
ou les symboles de l’Histoire du pays comme 
l’Emir Abdelkader.

Tout en affirmant que la liberté d’expression est 
garantie en Algérie, à condition qu’elle s’exerce 
dans un cadre civilisé, le Président Tebboune a 
ajouté que les opposants peuvent exprimer leurs 
points de vue mais, a-t-il dit, qu’ils soient des 
porte-voix de parties activant à l’étranger, ceci 
ne saurait être accepté.

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a affirmé que l’Armée nationale 
populaire (ANP) était une 
“armée pacifique qui poursuit 
sa mission de protection de la 
patrie, en fidélité au message des 
chouhada”.
L’ANP est une “armée-nation 
et la nation est protégée par son 
armée”, a déclaré le Président 
Tebboune lors de sa rencontre 

périodique avec la presse 
nationale, diffusée dimanche 
sur les chaînes de radio et de 
télévision nationales, publiques 
et privées.
Et de poursuivre: “Notre armée 
est pacifique, n’a jamais dérogé 

aux us internationaux, et poursuit 
sa mission de protection de la 
patrie, en fidélité au message des 
chouhada”.
Evoquant le lien armée-peuple, 
le président de la République 
a assuré que “nous avons nos 
propres moyens, notre armée 
est forte et le peuple algérien, si 
fort, jouit de la fierté nationale 
et demeure attaché à l’unité 
nationale”.
Au sujet du défilé militaire organisé 

à l’occasion de la célébration du 
60e anniversaire du recouvrement 
de la souveraineté nationale, le 
président de la République a 
considéré que ce défilé “s’inscrit 
dans les traditions des pays, 
à l’instar de l’Algérie, libérée 
d’ailleurs par la force armée et 
non par une indépendance offerte 
par quiconque”. L’Algérie a dû 
payer “un lourd tribut pour son 
indépendance, c’est-à-dire la vie 
de millions de martyrs”, a-t-il 

rappelé.
L’organisation du défilé militaire 
est en fait un “retour à la source”, 
et le peuple algérien “attendait un 
tel défilé depuis près de 30 ans”, 
a-t-il souligné.
“Toutes les grandes puissances 
organisent de telles parades, 
à l’exemple de l’Algérie, 
un grand pays en Afrique 
et influent en Méditerranée, 
comme en témoignent plusieurs 
événements”.
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Le Nissab de la Zakat fixé à 816.000 DA cette année

ALGÉRIE/EAU:

La coopération dans les énergies 
renouvelables examinée

Le Nissab de la Zakat 
pour l’année 1443 de 
l’Hégire a été fixé à 

816.000 DA, a indiqué lundi 
un communiqué du ministère 
des Affaires religieuses et 
des Wakfs.
“Le Nissab de la Zakat a été 
calculé sur la base de 20 dinars 
or dont le poids a été estimé 
à 85 grammes, l’Agence 
nationale pour la distribution 

et la transformation de l’or 
et autres métaux précieux 
(AGENOR) ayant fixé le 
gramme d’or 18 carats à 
9.600 DA”, a précisé le 
communiqué.
“La Zakat correspond au 
quart du dixième, soit 2,5% 
de toute valeur (argent et 
offres commerciales) ayant 
atteint le Nissab au terme 
d’une année”, a ajouté la 

même source.
“Pour assurer la collecte et 
la distribution organisées 
et équitables de la Zakat, 
le ministère des Affaires 
religieuses met à la 
disposition des personnes 
devant s’en acquitter les 
comptes CCP de l’Office 
national des Wakfs et de 
la Zakat”, a souligné le 
communiqué.

Le ministre de la Transition 
énergétique et des 
Energies renouvelables, 

Benatou Ziane a examiné, 
mercredi à Alger, avec les 
responsables de la société 
émiratie Masdar, les voies et 
les perspectives de coopération, 
selon un communiqué du 
ministère.
M. Ziane a reçu, au siège de 
son département, l’ambassadeur 
des Emirats arabes unis à 
Alger, M. Youcef Saif Khamis 
Subaa Al-Ali, accompagné 
d’une délégation de la société 
émiratie Masdar, a précisé le 
communiqué.
Lors de cette rencontre, “les 
deux parties ont mis en exergue 
les relations bilatérales solides 
unissant les deux pays frères 
ainsi que l’importance accordée 
par l’Algérie aux Emirats arabes 
unis sur tous les plans”, a ajouté 
le communiqué.
Pour sa part, l’ambassadeur 
émirati à Alger a affirmé la 
volonté de son pays d’investir 
en Algérie dans le domaine 
des énergies renouvelables, 
soulignant l’engagement des 
Emirats arabes unis à “garantir 
la qualité, le prix et la continuité 
à travers la participation à des 
appels d’offres internationaux 

ouverts à toutes les compagnies 
émiraties spécialisées dans le 
domaine”, lit-on encore dans le 
document.
“La société Masdar est disposée 
à coopérer avec les parties 
concernées et à offrir son 
expertise”, a-t-il dit.
Dans ce sillage, M. Ziane a 
indiqué que le Gouvernement 
algérien a mis au point une 
stratégie nationale visant à 
développer et à augmenter 
la production en énergies 
renouvelables avec une capacité 
globale de 15.000 mégawatts à 
l’horizon 2035 soit à hauteur de 
1.000 mégawatts/an, lit-on dans 
le communiqué.
Partant, le ministère de la 
Transition énergétique et des 
Energies renouvelables et au 
titre de la mise en œuvre de ses 
programmes ambitieux, “œuvre 
à diversifier les sources d’énergie 
et à s’orienter progressivement 
vers l’exploitation des sources 
d’énergie propre dans le cadre de 
la transition énergétique”.
Par ailleurs, le directeur de 
l’administration des appels 
d’offres et des chaînes 
d’importation de la compagnie 
Masdar, Mohamed Benaboud El 
Shehhi, présenté l’expertise de 
sa compagnie et ses projets en 

matière de développement des 
projets d’énergies renouvelables 
de portée commerciale dans la 
région de l’Afrique du Nord et 
du Moyen-Orient (MENA), les 
marchés mondiaux et le soutien 
à l’innovation dans le domaine 
de la technologie propre dont 
l’énergie éolienne terrestre et en 
mer.
Le même responsable a 
également présenté son 
expertise dans le domaine de 
l’énergie solaire photovoltaïque, 
l’hydrogène vert, la valorisation 
énergétique des déchets, en sus 
de sa participation à “construire 
l’une des villes du monde 
les plus durables et assurer 
des plateformes dédiées à la 
connaissance et aux affaires, en 
vue de contribuer  davantage à 
la réalisation de la croissance 
dans le secteur des énergies 
renouvelables et des techniques 
propres”.
Les deux parties ont partagé 
leurs vues sur “ les voies et les 
perspectives de la coopération, 
à travers un partenariat en 
croissance entre les deux pays 
frères portant sur l’échange des 
expertises, du savoir-faire et des 
connaissances et la valorisation 
de leurs utilisations”, selon le 
ministère.

L e Président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a affirmé que l’Algérie œuvrait 
en permanence à attirer les 
investissements étrangers, 
compte tenu des opportunités 
offertes sur l’ensemble du 
territoire national.
L’Algérie s’attèle à attirer les 
investissements de pays frères 
et amis à l’image du Qatar, de 
la Turquie, de l’Arabie saoudite 
et de certains pays considérés 
comme alliés stratégiques à 
l’instar de l’Italie et autres, a 
précisé le Président Tebboune 
lors de sa rencontre périodique 
avec la presse nationale, diffusée 
dimanche sur les chaînes de 
radio et de télévision nationales, 
publiques et privées.
S’agissant de la coopération 
économique avec la Turquie, 
le président de la République a 
rappelé que ce pays était le plus 
grand investisseur étranger en 
Algérie à travers de nombreux 
projets à l’instar du complexe 
sidérurgique d’Oran dont la 
production a doublé et s’est 
orientée vers l’exportation, en 
sus d’autres investissements 
dans les domaines du textile et 
des industries légère et moyenne.
Mettant en avant “les relations 
historiques unissant l’Algérie 
et la Turquie qui n’ont jamais 
été entachées de problèmes”, 
le Président de la République a 
estimé qu’il s’agit là d’un atout 
qui contribue à l’attraction de 

davantage d’investissements.
Dans ce sillage, le Président 
Tebboune a évoqué les 
investisseurs étrangers ciblés 
par l’Algérie, entre autres, les 
Qataris et les Saoudiens.
L’Italie demeure “un allié 
stratégique” étant le premier 
pays européen en termes de 
relations économiques avec 
l’Algérie, a-t-il soutenu.
 “Depuis la Guerre 
d’indépendance, nous n’avons 
connu aucun problème, ni litige 
ou différend avec l’Italie”, 
a ajouté le chef de l’Etat, 
rappelant que l’Italie était un 
soutien solide à chaque fois 
que l’Algérie passait par des 
moments difficiles, y compris 
durant la tragédie nationale.
Mettant en avant “la bonne foi 
des investisseurs italiens qui 
travaillent dans le silence”, le 
président de la République a 
rappelé l’existence de centaines 
de sociétés italiennes activant en 
Algérie.
Le renforcement de ces 
relations, précise le président de 
la République, se poursuit avec 
le lancement de la phase de la 
production conjointe, mettant 
en exergue les efforts en cours 
pour créer des partenariats 
algéro-italiens dans divers 
domaines, dont la mécanique, 
l’automobile, la construction 
navale, les minoteries et le 
secteur de la défense nationale, 
outre les projets dans le domaine 
d’installation des équipements.

L’Algérie œuvre 
en permanence à attirer 

les investissements 
étrangers
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L’Algérie satisfait en grande partie aux conditions 
d’adhésion aux BRICS

Elaboration d’une loi qui 
punit ceux qui s’emparent 

des terres domaniales

Le ciment de GICA décroche 
un certificat de conformité 
aux normes européennes

La loi relative à l’investissement publiée 
au Journal officiel

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a affirmé que l’Algérie 
satisfaisait, en grande partie, 
aux conditions d’adhésion aux 
BRICS.
“L’adhésion au Groupe BRICS 
est tributaire de conditions 
économiques auxquelles 

l’Algérie satisfait en grande 
partie”, a souligné le Président 
Tebboune lors de sa rencontre 
périodique avec la presse 
nationale, diffusée, dimanche 
sur les chaînes de télévision et 
les stations radio nationales.
A une question de savoir 
si l’Algérie ambitionnait 
d’adhérer à ce groupe, le 

président de la République 
a rassuré que “cela est 
envisageable, mais n’anticipons 
pas. Ce qui est sûr, c’est qu’il 
y aura de bonnes nouvelles”, 
ajoutant que “l’Algérie 
s’intéresse aux BRICS, en ce 
qu’ils constituent une puissance 
économique et politique”.
“L’adhésion à ce groupe 

mettrait l’Algérie, pays 
pionnier du non-alignement, à 
l’abri des tiraillements entre les 
deux pôles”, a-t-il ajouté.
Le Groupe BRICS comprend les 
pays aux taux de croissance les 
plus exceptionnels. Il s’agit du 
Brésil, de la Russie, de l’Inde, 
de la Chine et de l’Afrique du 
Sud.

Le Président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune a annoncé 
la préparation en cours d’une 

nouvelle loi punissant sévèrement ceux 
qui s’emparent des terres domaniales.
“Nous regrettons de voir des gens, de 
connivence avec certains responsables, 
occuper des bidonvilles que nous avons 
démolis et en avons relogé les propriétaires 
dans des foyers décents”, a déploré M. 
Tebboune lors de son entrevue périodique 
avec la presse nationale, diffusée 
dimanche sur les chaînes de télévision et 
de radio nationales, assurant que “nous 
parviendrons à éliminer cet état de fait”.
“Une loi qui prévoit une punition sévère 
contre ceux qui s’emparent illégalement 
des terres domaniales, verra très bientôt le 
jour”, a-t-il précisé.
Dans ce contexte, le président de la 
République a affirmé que “la démocratie 

et la sécurité du citoyen n’existent que 
dans un Etat puissant, en ce sens qu’un 
Etat faible sera incapable de protéger ses 
citoyens et s’inclinera devant la force 
d’autrui”.
Et d’ajouter que l’Algérie poursuivra ses 
efforts pour éliminer l’habitat précaire 
“afin de préserver la dignité des Algériens”, 
rappelant la distribution de plus de 3,5 
millions de logements depuis 2013.
L’Etat continuera également à réaliser ses 
programmes de logements, toutes formules 
confondues, y compris la formule sociale, 
souligne le président Tebboune, qui a 
expliqué que les efforts consentis dans ce 
sens ont abouti à un recul significatif de 
l’âge d’accès au logement.
“Nous continuerons sur la même lancée 
jusqu’à ce que les futurs demandeurs de 
logement puissent en recevoir les clés dans 
un délai de 6 mois à un an”, a-t-il conclu.

Le Groupe industriel des ciments 
d’Algérie (GICA) a obtenu un 
certificat de conformité aux 

normes européennes (CE) pour trois types 
de ciment, lui permettant de conforter sa 
présence en Europe à travers l’exportation 
de sa production, a indiqué lundi un 
communiqué du ministère de l’Industrie.
Le Groupe public GICA a décroché en 
juillet dernier via “la cimenterie d’Aïn 
Kebira” (filiale de GICA), un certificat 
de conformité aux normes européennes, 
concernant trois (03) types de ciment, 
certifiés conformes par l’Association 
française de normalisation (AFNOR), 
selon la même source.
Il s’agit de “GICA moudhad”, “GICA 
béton” CEM II /A6 L 42.5 N et “GICA 
béton” CEM II /A6L 42.5 R.
Cette reconnaissance intervient après 
un contrôle de vérification par AFNOR 
avec des cadres de “la cimenterie d’Aïn 
Kebira” qui a duré 20 mois, indique le 
communiqué, précisant que l’obtention 
de la marque européenne CE permettra 
au groupe GICA de conforter sa présence 
en Europe à travers l’exportation de 
sa production en ciment, après avoir 
investi les marchés italien, espagnol et 
britannique.
Cette reconnaissance s’ajoute au certificat 
de conformité aux normes de l’American 
Petroleum Institute (API) pour la 
production du ciment pétrolier utilisé dans 

le secteur des hydrocarbures, délivré en 
juillet 2019 par cet organisme certificateur 
de  tous les matériaux et solutions destinés 
à l’industrie pétrolière mondiale.
Selon le communiqué, la production de 
ciment pétrolier par le Groupe industriel 
des ciments d’Algérie (GICA) avait 
permis de satisfaire la demande nationale 
estimée à 200.000 tonnes annuellement 
alors que cette matière était importée 
auparavant.
Le groupe a grandement contribué à la 
satisfaction de la demande nationale 
de ciment avant d’investir les marchés 
étrangers à partir de 2018, a fait savoir le 
ministère.
Et de préciser que le Groupe industriel 
des ciments d’Algérie avait exporté 2,247 
millions de tonnes de ciment en 2021 
vers plusieurs pays d’Afrique de l’Ouest 
comme la Côte d’Ivoire, la Gambie, 
le Ghana, la Mauritanie, le Sénégal, le 
Cameroun, le Bénin et la Guinée, vers 
d’autres marchés d’Amérique latine tels 
que le Brésil, le Pérou, la République 
dominicaine et Haïti, ainsi que vers un 
certain nombre de pays européens.
Cette démarche s’inscrit dans le cadre 
des “orientations des pouvoirs publics 
visant à remplacer les importations par 
le produit national et à promouvoir les 
exportations hors hydrocarbures”, a 
souligné le ministère de l’Industrie dans 
son communiqué.

La loi relative à 
l’investissement, adoptée 
le 27 juin dernier par 

l’Assemblée populaire nationale 
(APN), puis le 13 juillet par le 
Conseil de la Nation, a été publiée 
au Journal officiel (N50).
Il s’agit de la loi n 22-18, relative 
à l’investissement, signée le 24 
juillet dernier par le Président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune.
Elle a pour objet de fixer “les 
règles régissant l’investissement, 
de définir les droits et obligations 
des investisseurs et les régimes 
d’incitation applicables aux 
investissements dans les activités 

économiques de production de 
biens et de services, réalisés 
par des personnes physiques ou 
morales, nationales ou étrangères, 
résidentes ou non résidentes”, 
stipule le texte.
Les dispositions de ce nouveau 
texte visent à “encourager 
l’investissement dans le but de 

développer les secteurs d’activités 
prioritaires à forte valeur ajoutée 
, d’assurer un développement 
territorial durable et équilibré et de 
valoriser les ressources naturelles 
et les matières premières locales”, 
selon la même source.
Il s’agit également de “favoriser 
le transfert technologique et 
de développer l’innovation et 
l’économie de la connaissance, 
de généraliser l’utilisation des 
technologies nouvelles, de 
dynamiser la création d’emplois, 
de promouvoir la compétence 
des ressources humaines et 
de renforcer et d’améliorer la 
compétitivité de l’économie 

nationale et sa capacité 
d’exportation”.
Cette nouvelle loi consacre “la 
liberté d’investir”, ainsi que “la 
transparence et l’égalité dans le 
traitement des investissements”.
Elle a, à cet effet, prévu 
l’institution d’une Haute 
commission nationale des recours 
liés à l’investissement, auprès de 
la présidence de la République, 
chargée de statuer sur les recours 
introduits par les investisseurs.
Le recentrage du rôle du Conseil 
national de l’investissement 
(CNI) à la seule mission de 
proposer la stratégie de l’Etat 
en matière d’investissement, de 

veiller à sa cohérence globale et 
d’évaluer sa mise en œuvre, ainsi 
que la reconfiguration de l’Agence 
nationale de développement 
d’investissement (ANDI), avec 
une nouvelle dénomination 
“Agence Algérienne de Promotion 
de l’Investissement”, en lui 
accordant le rôle d’un véritable 
promoteur et accompagnateur 
des investisseurs en Algérie ainsi 
qu’à l’étranger, sont également 
prévus par cette nouvelle loi.
A rappeler que plusieurs projets 
de textes d’application de cette 
loi ont été examinés récemment 
lors des réunions hebdomadaires 
du Gouvernement.
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ANNABA / Santé
Le DSP, Damèche Mohamed Nacer s’explique sur la décision 
du changement d’activité de l’hôpital de cardiologie infantile 

en urgences  médico-chirurgicales

ANNABA / Intoxication alimentaires 
Restaurateurs sans scrupule ; 

Fermeture de plus de 30 restaurants

ANNABA / Infrastructures commerciales

Les travaux de réhabilitation 
du marché El Hattab tardent 

à se réaliser

En application des directives du 
Ministère de la Santé et après une 
étude approfondie des indicateurs 

au niveau local, régional et national, la 
Direction de la Santé et de la Population  
d'Annaba a annoncé la décision de 
transformer l'Hôpital de cardiologie 
infantile du pôle santé d'El Bouni en 
un hôpital régional d'urgences médico-
chirurgicales. Le premier responsable de la 
DSP, a indiqué que la décision de transfert 
est intervenue en raison de  l’existence 
de l’assiette foncière du projet d'hôpital 
des urgences, situé à côté de l'hôpital de 
cardiologie, et après que le président de la 
République, Abdelmadjid Tebboune,  ait   
levé le gel  sur  les infrastructures de santé. 
C’est dans ce contexte, qu’il a été décidé 
d'utiliser l'établissement sanitaire réalisé 

en urgence et de procéder à nouveau à 
l'achèvement de l'hôpital de cardiologie.
Selon la même source, il a été décidé 
d’accorder la priorité aux urgences, 
compte tenu de la forte pression  exercée 
sur les deux autres CHU. Ce qui 
permettra la bonne prise en charge des 
patients et allègera, ainsi, les tâches du 
personnel médical et paramédical. Cette 
infrastructure  sera le plus grand projet 
au niveau régional, où les travaux sont 
complètement achevés.
Le matériel et équipements médicaux 
ont été déjà  acheminés et installés, et 
la préparation extérieure est terminée. 
Selon le DSP, Damèche Mohamed Nacer, 
l'hôpital d'urgence sera opérationnel 
prochainement, parallèlement à l'ouverture 
du centre régional d'injections de sang 
d'une capacité de 100 000 poches par an.

Les équipes de contrôle  de 
la direction  du commerce  
ont intensifié, cet été, leurs 

opérations de contrôle dans les 
cafés, restaurants, pâtisseries et 
autres établissements similaires 
ouverts au public, en réponse 
aux sollicitations répétées 
des citoyens, répercutées 
régulièrement via la presse et 
les médias. Les consommateurs 
ont eu raison de se manifester 
pour se prémunir des risques 
d’intoxication alimentaires. Les 
résultats des interventions des 
équipes de contrôle sanitaire ont 
mis en évidence un manquement 
caractérisé et quasi-général 
aux conditions d'hygiène et 
aux règles sanitaires dans les 
cafés, restaurants, pâtisseries 
et divers autres établissements 
de consommation,  ouverts au 
public. Le manque d'hygiène et 

la mauvaise manipulation des 
produits alimentaires constituent 
les deux reproches principaux 
que la direction  de commerce  
fait aux pizzerias, restaurants, 
fast-foods et gargotes. L’été  est 
synonyme de consommation, 
et les commerçants en profitent 
pour commettre certaines 
négligences. Nombre d'entre 
eux ne sont pas conformes aux 
normes, notamment en termes 
d'hygiène. En somme, beaucoup 
de commerçants n'investissent 
pas dans l'hygiène. Ce qui peut 
être remarqué dans plusieurs 
commerces. Notre source de la 
direction de  commerce contactée 
par nos soins  a affirmé que plus 
de 30 restaurants ont été fermés 
et autres ont été sanctionnés par 
des amendes.
Durant cette saison estivale, 
la spéculation et le manque 
d’hygiène n'ont  jamais été, aussi 
fréquents, surtout que les circuits 

parallèles de distribution ont eu le 
temps pour s'organiser et chercher 
des astuces leur permettant de 
s'enrichir plus rapidement, aux 
dépens des citoyens qui ne cessent 
de souffrir le martyre. A titre 
d’information, 34% des huiles 
de friture analysées   et utilisés 
au niveau des fastfoods  sont 
impropres à la consommation. 
28% de ces huiles continuent à 
être utilisées pour la friture des 
aliments alors qu'elles auraient 
dû être changées. En outre, ces 
huiles présentent un taux très 
élevé de particules polarisées, 
augmentant le risque de maladies 
cardiovasculaires et cancérigènes. 
On parle chaque  jour de sanctions 
prises à l'encontre des marchands 
contrevenants, mais les mesures 
coercitives ne semblent pas avoir 
d'effet sur les contrevenants (il 
s'agit dans beaucoup de cas des 
mêmes commerçants), ils ferment 
ici pour ouvrir ailleurs.

Le marché d’El Hattab, 
situé en plein centre-
ville d’Annaba, replonge 

dans l’insalubrité et le manque 
d’hygiène exposant les 
citoyens et les commerçants 
à des risques d’infection. La 
plupart des riverains tirent la 
sonnette d’alarme estimant que 
la situation ne fait qu’empirer 
au niveau de ce marché où 
s’entremêlent les marchands 
de poissons, les bouchers et 
vendeurs de légumes et fruits. La 
nonchalance des commerçants 
qui ne s’intéressent qu’à leurs 
gains, accentuée par l’absence de 
contrôles répétés et l’indifférence 
totale des responsables concernés 
pénalisent les consommateurs.  
Bien que des intentions de 
réhabilitation de ce marché aient 

été annoncées par les autorités 
locales, il y a quelques mois, il 
s’avère qu’en dehors de la toiture, 
rien n’a été aménagé. Cet espace 
très fréquenté par les citoyens, 
se  trouve dans un état misérable. 
Les citoyens d’Annaba ne 
cessent de dénoncer, depuis des 
années, l'état lamentable de ce 
marché des fruits et légumes. 
Outre son visage hideux, il n'est 
accessible qu'à une partie des 
consommateurs en raison de 
son éloignement. Les autorités 
locales et les services de sécurité 
devraient se pencher sur ce 
dossier qui nécessite une prise 
une charge urgente, à défaut 
le délocaliser. « Allons-nous 
décider d’entamer les travaux de 
réhabilitation à l’approche de la 
saison hivernale ? » s’interrogent 
des citoyens.  

Sihem Ferdjallah

S.Ferdjallah

Sara.Y
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ANNABA / Sinistre
Incendie 

dans un immeuble 
à la cité Gassiot

Le Festival national de la 
musique chaâbi de retour 

au mois d’août

ANNABA / Canicule 
Dormir avec la clim : 

est-ce mauvais pour la santé ?

ANNABA / FAITS DIVERS
Un camion se renverse 

sur l’autoroute EST- Ouest 
d’El Eulma faisant un blessé

ANNABA / Algérie poste et banques 
Les DAB de la Plaine Ouest momentanément hors service

Un incendie ravageur  
s’est produit  dans 
un immeuble à la 

cité Gassiot d’Annaba, ayant  
semé une panique parmi les 
résidents de la cité. Les éléments 
de la protection civile sont 
intervenus, sur le champ, afin 

de circonscrire le feu, qui a 
provoqué  l’endommagement 
d’un compteur électrique et de 
plusieurs câbles d’installation. 
Les sapeurs-pompiers  ont réussi 
à empêcher les flammes de se 
propager vers les habitations 
voisines. Fort heureusement il n’y 
a eu que des pertes matérielles.

Le Festival culturel national de 
la musique châabi revient sur la 
scène musicale algérienne, après 

une absence de sept ans, à la faveur 
d’une 11ème édition, prévue du 10 au 
15 août prochains a annoncé à l’APS, 
le directeur de l’Agence algérienne 
pour le Rayonnement culturel (AARC), 
Abdelkader Bendamache.
“Le 11e Festival culturel national de la 
musique châabi aura lieu du 10 au 15 août 
2022 à la salle Ibn Zeydoun de l’Office 
Riadh El Feth”, a déclaré le premier 
responsable de l’Aarc, avant d’ajouter 
que cette 11e édition marquant le retour 
de ce festival “sera entièrement dédiée à 
la mémoire du grand artiste et parolier, le 
regretté, Mahboub Safar Bati”.
Les noms des jeunes talents retenus pour 
animer la compétition de ce festival, ceux 
des membres du Jury et leur président, ainsi 
que tous les détails du programme de cette 
édition, “seront connus ultérieurement” a 

encore précisé, Abdelkader Bendamache.

Un hommage à titre posthume sera rendu 

à la grande figure de la chanson chaâbi, 
Mahboub Safar Bati (1919-2000), une 

signature synonyme de succès qui traverse 

encore le temps, et qui a grandement 

contribué à la conquête du jeune public 

des années 1970.

Lors de la 10e édition de ce festival, le 

premier prix avait été attribué à Hadi 

Abdeslem, le deuxième à Meziane 

Hichem, alors que le troisième prix était 

revenu à l’unique voix féminine de cette 

édition, Baghdad Dahouia.

Institué en 2006, le Festival culturel 

national de la musique chaâbi, vise 

essentiellement à préserver le patrimoine 

de ce genre de musique populaire en lui 

assurant une relève parmi les jeunes et 

talentueux artistes en devenir.

Certaines personnes 
décident de dormir avec 
la climatisation pour 

atténuer des désagréments dus à 
la chaleur qui règne à l’intérieur 
d’un appartement, en gardant 
l’environnement frais et idéal 
pour un repos optimal. Alors 
existe-t-il  des avantages et des 
risques qui peuvent survenir 
lorsque nous dormons avec la 
climatisation?, sinterroge-t-on.
En effet ,  il y a de nombreux 
avantages à dormir avec la 
climatisation, mais il y a aussi des 
risques que vous devez toujours 
garder à l’esprit. Selon les avis des 
spécialistes : Dormir longtemps 
avec la climatisation peut 
provoquer une déshydratation, 
qui peut entraîner des maux 
de tête ou des migraines. C’est 
pourquoi il est important de 
maintenir une bonne hydratation 
tout au long de la journée. Si la 
climatisation est utilisée pendant 

une longue période, elle réduit 
considérablement l’humidité de 
l’environnement et provoque une 
déshydratation, ce qui entraîne 
une sécheresse des yeux et de la 
peau.
Aussi, si la température de la 
climatisation est trop basse, 
si l’air rafraichi est dirigé 
directement sur vous, vous 
risquez d’avoir :des maux de tête 
ou un mal de gorge ;des allergies 
et autres affections ORL, comme 
par exemple une toux sèche, 
le nez bouché, un écoulement 
nasal ou une congestion nasale 

: Une climatisation trop poussée 
assèche les fosses nasales et 
fragilise les muqueuses de votre 
nez ;des problèmes respiratoires 
: une clim trop forte abîme les 
voies respiratoires, notamment 
si vous souffrez d’asthme ;une 
irritation des bronches et des 
irritations pulmonaires sur le 
long terme.  En effet, Il y a des 
risques et des avantages à dormir 
avec la climatisation. Nous 
vous donnerons donc quelques 
recommandations pour éviter 
toute gêne inutile et rendre son 
utilisation la plus appropriée. – 
Active la fonction « sommeil 
» pour modérer et réduire la 
consommation d’énergie. – 
Évitez de diriger l’air conditionné 
vers votre corps, en particulier 
vers le dos et le visage. – Nettoyez 
périodiquement les filtres à air 
de votre équipement. – Ne pas 
régler la température en dessous 
de 23ºC ou 24ºC. – Programmer 
l’arrêt de l’équipement à une 
certaine heure de la nuit.

Une personne l’a échappé belle 
lors d’un accident de la route 
survenu, samedi soir passé, au 

niveau de l’autoroute EST- Ouest relevant 

de la commune d’El Eulma. Il s’agit 

d’un homme de 25 ans, victime d’un 

accident de circulation après renversement 
d’un camion et déviation d’un véhicule 
touristique. Le blessé a été transféré 
directement à l’hôpital pour recevoir les 
soins nécessaires tandis qu’une enquêté 
enquête a été diligentée par les éléments 
de la police afin de déterminer les 
circonstances exactes de cet accident.

Censés  être utilisés pour 
atténuer  quelque peu la 
pression sur le bureau 

de poste, des distributeurs 

automatiques de billets de 

banques  de la  plaine Ouest  sont 

à l’arrêt. Hier, à la poste de cette 

localité,   plusieurs personnes ne 
pouvant plus supporter d’attendre 
la chaîne  ont voulu utiliser leur 
carte magnétique de retrait, mais 
peine perdue, le DAB était ‘’ hors 
service ‘’.
Les nombreux usagers, 
notamment les retraités, 
rencontrés à l’entrée de la poste  

partageaient les mêmes mots à 
dire : «  C’est toujours la même 
chose s’en est trop ».
Il faut dire que cette situation 
vécue non seulement au niveau de 
la poste que des banques, perdure, 
une situation qui a suscité l’ire 
et le désarroi des centaines de 
citoyens. Désappointés, les 

usagers des cartes magnétiques 

recourent au traditionnel chéquier 

de secours ou à leur propre 

chéquier, mais va falloir patienter 

jusqu’à l’ouverture  des guichets 

qui reprennent leur service à 

15heures.

Sara.Y

Sara.Y

Sara.Y

Sihem Ferdjallah
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Dans la ville d’Annaba 
comme sans doute 
un peu partout 

dans le pays, l’annonce 
faite par le président de la 
république Abdelmadjid 
Tebboune concernant 
l’augmentation des salaires 
et de l’allocation chômage 

compte tenu des recettes 
supplémentaires engrangées 
au cours de l’année 2022 sur 
le plan économique a jeté un 
baume dans les cœurs des 
citoyens, notamment chez 
les travailleurs en exercice 
et les jeunes Algériens en 
chômage sans revenus. Ainsi 
ce sujet continue à alimenter 
les discussions.  C’est une 

bonne nouvelle annoncée par 
le président de la république 
Abdelmadjid Tebboune à 
l’occasion de la nouvelle 
année de l’Hégire. C’est 
une année qui s’annonce 
prometteuse en tout point de 
vue estiment un groupe de 
pères de familles attablées 
dans un café dont leurs 
enfants en chômage à la 

recherche d’un ‘job’. Sur 
le cours de révolution c’est 
pratiquement le même sujet 
qui anime les discussions des 
habitués des lieux. Ailleurs, 
pour d’autres citoyens avec 
lesquels on a pris langue à 
ce sujet, ces encouragements 
vont permettre aux citoyens à 
mieux s’activer pour gagner la 
bataille économique tant par 

l’autosuffisance alimentaire 
que par les exportations 
hors hydrocarbures dont 
le gouvernement a fait son 
cheval de bataille. En effet 
les accords signés avec 
des différents partenaires 
étrangers dernièrement 
témoignent de la volonté du 
gouvernement que la nouvelle 
Algérie est sur la bonne voie.

ANNABA / SOCIÉTÉ
L’augmentation des salaires et de la location chômage au 

centre d’intérêt des discussions

Le commissaire du 
Festival international 
de Timgad, Youcef 

Boukhentache a été démis de 
ses fonctions et remplacé par 
le directeur général de l’Office 
national de la culture et de 
l’information (ONCI), Abdallah 
Bouguendoura, a annoncé 
samedi à Batna le directeur de 
l’organisation, de la distribution 
et de la production culturelle 
et artistique au ministère de 
la Culture et des Arts, Samir 
Thaalabi.
Ce changement intervient 
suite aux mesures prises par la 
ministre de la Culture et des Arts, 

Soraya Mouloudji, après une 
panne technique qui a entrainé 
l’arrêt de la soirée inaugurale du 
festival jeudi dernier, a déclaré 
le responsable à l’APS en marge 
de la 42e édition du Festival 
international de Timgad.
Il a été décidé, entre autres 
mesures, de prolonger la date 
du festival jusqu’au 1 août 
prochain, avec un accès gratuit 
du public tout au long de cette 
manifestation, selon la même 
source.
Les autres membres du 
Commissariat de cette 
manifestation ne sont pas 
concernés par la décision de fin 

de fonctions, a-t-il fait savoir, 
précisant que tous les accords 
signés par l’ex-commissaire 
“restent en vigueur et seront 
pris en charge par le nouveau 
commissaire, conformément 
aux textes de lois”.
Le responsable a rassuré, au nom 
du ministère de la Culture et des 
Arts, les artistes, musiciens, 
opérateurs, encadreurs, 
organisateurs ainsi que les 
membres du commissariat du 
festival, que le programme 
établi sera maintenu.
Il a salué, dans ce cadre, le 
rôle des corps de sécurité 
et de la Protection civile 

dans la sécurisation de 
cette manifestation, ainsi 
que la couverture assurée 

par les différents médias 
de cet évènement artistique 
international.

BATNA / CULTURE
Le commissaire du Festival international de Timgad démis 

de ses fonctions

Tayeb Zgaoula

Des exploitations 
agricoles d’Oran et de 
Mostaganem  devraient 

être dotées au mois de septembre 
prochain d’un nouveau système 
d’irrigation intelligent conçu 
par une équipe de recherche des 
Universités d’Oran 1 “Ahmed 
Benbella” et “Abdelhamid 
Ibn Badis” de Mostaganem, a 
appris l’APS du chef du projet 
Bouabdallah Kechar.
Le montage des premiers modèles 
du nouveau système d’irrigation 
intelligent conçu par une équipe 
de recherche des universités 
d’Oran 1 “Ahmed Benbella” 
et “Abdelhamid Ibn Badis” de 
Mostaganem, dénommé “Start-
kit” devrait être effectué en 
septembre prochain au niveau 
de petites exploitations agricoles 
d’Oran et Mostaganem retenues 
comme sites-pilotes, a fait savoir 
l’universitaire Kechar.
Il a relevé que ce projet s’inscrit 
dans le cadre du programme 
“Intel-Iris Prima”, dédié à 
l’agriculture de précision en 
zone euro-méditerranéenne 
et permettra de préserver 
les ressources hydriques et 

améliorer qualitativement et 
quantitativement la production 
agricole.
Les modèles de ce système ont 
été développés par une équipe 
de chercheurs universitaires 
spécialisés en électronique 
et supports informatiques du 
Laboratoire d’Informatique 
Industrielle pour les Réseaux du 
Département d’Informatique de 
la Faculté des Sciences exactes 
et appliquées de l’Université 
d’Oran 1 et de deux chercheurs 
en agronomie de l’Université 
de Mostaganem, a ajouté 
l’universitaire, également 
directeur du Laboratoire.

Il a souligné dans ce contexte 
que “ce projet concrétisé par les 
deux universités algériennes est 
financé par la Direction générale 
de la Recherche scientifique et 
du développement technologique 
relevant du MESRS”.
L’équipe de recherche des 
Universités d’Oran 1 “Ahmed 
Benbella” et “Abdelhamid 
Ibn Badis” de Mostaganem 
qui s’est lancée depuis un an 
dans la concrétisation du projet 
d’irrigation intelligente, a 
fabriqué jusque-là cinq modèles 
et ambitionne d’en faire 15 
autres, voire 100 modèles, selon 
le chercheur, qui a indiqué que 

“ce système est simple et adapté 
aux petits agriculteurs”.
Le système d’irrigation intelligent 
est un capteur connecté à un 
réseau informatique qui mesure 
l’humidité du sol pour déterminer 
ses besoins en eau et envoie des 
données à afficher sur l’écran 
de l’ordinateur et le téléphone 
portable de l’agriculteur.
Ce dernier peut contrôler à 
distance l’opération d’irrigation, 
grâce à l’adoption d’une 
technologie de pointe.
Le projet ciblera onze (11) 
exploitations agricoles dans 
les wilayas d’Oran et de 
Mostaganem qui disposent déjà 
d’un système d’irrigation goutte 
à goutte, selon l’universitaire 
Kechar lequel a précisé que 
l’équipe de recherche a bénéficié 
d’un accompagnement et d’une 
assistance de la direction des 
services agricoles d’Oran.
L’objectif de ce projet, qui prend 
en considération les pratiques 
agricoles, les types de sols et 
les conditions climatiques, est 
d’adopter des technologies 
d’irrigation modernes, 
d’améliorer les performances 

des agriculteurs, de développer 
leur expérience professionnelle 
et d’augmenter la production, a 
expliqué le chef du projet.
Pour sa part, le responsable de 
l’Association des irrigateurs 
à l’eau traitée de la wilaya 
d’Oran, Hassan Boualem a 
indiqué que “ce système est 
une nouvelle expérience et une 
bonne initiative devant aider 
l’agriculteur à améliorer ses 
conditions de travail, acquérir 
de nouvelles connaissances en 
matière de techniques d’irrigation 
notamment dans le domaine de 
l’économie de l’eau et préserver 
les potentialités richesses.
Dans le cadre du programme des 
projets de recherche nationale 
agréés par la DGRSDT, le 
laboratoire de recherche en 
informatique industrielle et des 
réseaux de l’Université d’Oran-1 
a lancé, en juin dernier, la 
conception et réalisation d’un 
second système d’irrigation 
automatique basé sur la gestion 
automatisée de l’irrigation dans 
plusieurs fermes simultanément 
avec détection préalable des 
maladies affectant les cultures.

 ORAN / MOSTAGANEM
Un système d’irrigation intelligent pour des 

exploitations agricoles



YÉMEN:

cinq ingénieurs tués dans l’explosion d’une usine de missiles 
appartenant aux Houthis

SyRIE:

Une centaine de parlementaires dénoncent «la politique de 
guerre d’Erdogan» contre les Kurdes 

Sénégal/législatives: le camp présidentiel revendique 
une victoire contestée par l’opposition

Cinq ingénieurs 
spécialisés dans les 
missiles balistiques, 

dont certains sont des 
étrangers, ont été tués dans 
cette explosion, a rapporté 
dimanche dernier le ministre 
yéménite de l’Information, 
Moammar al-Eryani.  Selon 
Arabenews.
Ce dernier a condamné la 
milice houthie, qui fabrique 
et de stocke des armes dans 
des quartiers résidentiels de 
la capitale du Yémen, ce qui 
menace la vie de plusieurs 
milliers de personnes qui y 
résident. 
Le ministre yéménite a fait 
savoir que les cinq ingénieurs 
assemblaient un missile 
balistique et équipaient des 

drones d’explosifs samedi 
dernier dans une zone 
militaire située à proximité 
de l’aéroport de Sanaa et qui 
servait d’usine de fabrication 
de missiles. 
«Cet incident explique 
pourquoi les armes iraniennes 
continuent d’affluer vers 
la milice houthie, puisque 
cette dernière ne tient aucun 
compte des appels de la 
communauté internationale, 
manque à ses obligations 
et se sert de la trêve mise 
en place sous l’égide 
des Nations unies pour 
s’approprier davantage 
d’armes iraniennes de 
contrebande dans les zones 
résidentielles ainsi que pour 
se servir de civils comme 

boucliers humains», déplore 
M. Al-Eryani sur Twitter. 
Le lendemain de la mort 
des ingénieurs houthis, 
un groupe de diplomates 
omanais est arrivé à Sanaa, 
capitale occupée par les 
milices, pour discuter de la 
nécessité de prolonger la 
trêve conclue sous l’égide de 
l’ONU. 
Mohammed Abdelsalam, 
le négociateur principal de 
la milice houthie, affirme 
qu’il est arrivé dimanche à 
Sanaa en compagnie d’une 
délégation omanaise à 
bord d’un avion omanais. 
L’objectif de cette visite est 
de discuter avec les dirigeants 
houthis des questions liées à 
la trêve et à la proposition 

des Nations unies sur les 
problèmes humanitaires et 
économiques dont pâtit le 
Yémen. 
La visite de la délégation 
omanaise à Sanaa a pour 
objectif d’inciter les Houthis 

à se plier à la proposition 
de l’émissaire des Nations 
unies pour le Yémen au sujet 
de la levée du siège de Taïz 
et de la prolongation de la 
trêve, qui arrive à expiration 
le 2 août. 

PARIS: Une centaine de 
parlementaires français, 
surtout de gauche, 

dénoncent “la politique de guerre 
du président” turc Recep Tayyip 
Erdogan à l’égard des Kurdes 
du nord de la Syrie et appellent 
à “ne rien céder face à ses 
intimidations”, dans une tribune 
sur le site du JDD samedi.
“Alors que la Russie de  Vladimir 
Poutine multiplie les crimes de 
guerre en Ukraine, Recep Tayyip 
Erdogan , à l’ombre de l’émotion 
mondiale, envisage de lancer une 
énième offensive sanguinaire 

contre les Kurdes du nord de la 
Syrie”, affirment les signataires 
de cette tribune initiée par la 
sénatrice communiste du Val-de-
Marne Laurence Cohen. Selon 
Arabenews.
Le président turc “profite de 
son statut de pivot de l’Otan 
dans le cadre du conflit en 
Ukraine pour obtenir le blanc-
seing de l’Alliance atlantique 
afin d’intensifier ses attaques 
dans le nord de la Syrie”, 
estiment ces députés et sénateurs 
communistes, LFI, socialistes, 
écologistes mais aussi quelques 

LR ou de la majorité.
“Parlementaires de toutes 
sensibilités politiques, nous 
dénonçons la politique de guerre 
du président Erdogan et appelons 
les dirigeants et responsables 
européens à ne rien céder face à 
ses intimidations !”, réclament-
ils.
“En 2019 déjà, Erdogan avait 
lancé une offensive au prix 
d’innombrables pertes civiles, de 
destructions et d’actes de barbarie, 
visant à la déstabilisation du tissu 
social et politique kurde. Face aux 
exactions commises par l’armée 

turque, les pays occidentaux ne 
doivent plus détourner les yeux”, 
dénoncent ces élus.
Ces parlementaires français 
appellent les Etats membres de 
l’Union européenne “à garantir 
la protection des militants et des 
associations kurdes présents sur 
le sol européen. Nous invitons 
la France à saisir le Conseil de 
sécurité de l’ONU pour décréter 
une zone d’exclusion aérienne 
au nord de la Syrie et placer les 
Kurdes de Syrie sous protection 
internationale”.
“Enfin, nous demandons que 

l’Aanes (l’Administration 
autonome du nord et de l’est de 
la Syrie) puisse bénéficier d’une 
reconnaissance internationale, 
afin d’aboutir à une solution 
politique susceptible de construire 
une paix durable dans la région”, 
concluent-ils dans cette tribune.
Le président turc, Recep Tayyip 
Erdogan, a menacé à plusieurs 
reprises de lancer une offensive 
militaire contre les militants 
kurdes dans le nord de la 
Syrie, afin de créer une “zone 
de sécurité”, à la suite d’une 
opération menée en 2019.

DAKAR: La coalition 
présidentielle a revendiqué 
une victoire aux élections 

législatives organisées dimanche 
au Sénégal, un succès contesté par 
l’opposition qui parle de “majorité 
préfabriquée”. 
“Nous avons gagné 30 
départements” sur les 46 que compte 
le Sénégal et des circonscriptions 
à l’étranger. “Ceci nous donne 
incontestablement une majorité à 
l’Assemblée nationale”, a déclaré 
dimanche soir à la presse la tête de 
liste de la coalition présidentielle, 
Aminata Touré. 
“Nous avons donné une majorité 
à l’Assemblée nationale à notre 
président de coalition”, Macky Sall, 
a ajouté Mme Touré, sans donner le 

nombre de députés obtenus par son 
camp ni préciser s’il s’agit d’une 
majorité relative ou absolue. Elle a 
reconnu la défaite de sa coalition à 

Dakar. Selon Arabenews.
La réplique à Mme Touré n’a pas 
tardé du côté de l’opposition. Un 
responsable de la coalition dirigée 

par le principal opposant Ousmane 
Sonko, Barthélémy Dias, a parlé de 
“vulgaire mensonge” et de “majorité 
préfabriquée”, sur la radio privée 
RFM. 
“La cohabitation est inévitable. Vous 
avez perdu cette élection au niveau 
national. Nous ne l’accepterons pas. 
Cette forfaiture ne passera pas”, a 
ajouté M. Dias, également maire de 
Dakar, sans donner de chiffre. 
L’opposition a affirmé vouloir mettre 
à profit ces élections pour imposer 
une cohabitation au président Sall, 
qui espère, lui, conserver une large 
majorité. 
Ces législatives font figure de test 
après les élections locales de janvier, 
remportées par l’opposition dans de 
grandes villes de ce pays d’Afrique 

de l’Ouest réputé pour sa stabilité, 
comme Dakar, Ziguinchor (sud) et 
Thiès (ouest). 
Les législatives, à un seul tour, visent 
à renouveler pour cinq ans les 165 
sièges du Parlement monocaméral 
largement contrôlé par le camp 
présidentiel. 
Macky Sall a promis de nommer un 
Premier ministre - poste qu’il avait 
supprimé puis rétabli en décembre 
2021 - au sein de la formation 
victorieuse des élections. 
Quelque sept millions de Sénégalais 
étaient appelés pour ce scrutin qui 
s’est déroulé sans incidents majeurs, 
dont la participation était de 22% au 
niveau national dimanche à 13H00 
(locales et GMT), selon le ministère 
de l’Intérieur. 
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Effondrement d’une partie des silos à grains du port de Beyrouth

NIGERIA: 

Trois policiers et cinq miliciens tués dans une embuscade 

POUVOIR D’ACHAT: 

le budget rectificatif au Sénat avec la taxe sur les «superprofits»

BEYROUTH: Une 
partie des silos à 
grains endommagés 

du port de Beyrouth se 
sont effondrés dimanche 
à la suite d’un incendie, à 
quelques jours du deuxième 
anniversaire de l’explosion 
dévastatrice dans ce port.  
Selon Arabenews.
Un nuage de poussière 
a couvert le port après 
l’effondrement de deux tours, 
ont constaté des journalistes. 
De nombreuses personnes 
ont publié dans les réseaux 
sociaux des photos et des 
vidéos qui montrent un 
panache de fumée s’élevant 
des silos.  
Il y a plus de deux semaines, 
un incendie s’est déclaré dans 

la partie la plus endommagée 
des silos, causé selon les 
autorités et des experts par 
la fermentation des stocks de 
céréales restantes, conjuguée 
à de fortes températures. 
L’incendie a ravivé le 
traumatisme de proches de 

victimes de l’explosion du 
4 août 2020, a fait plus de 
200 morts et 6 500 blessés et 
dévasté des quartiers entiers 
de la capitale libanaise. 
L’explosion du 4 août a été 
déclenchée dans un entrepôt 
abritant des centaines de 

tonnes de nitrate d’ammonium 
stockées sans précaution. 
Touchés de plein fouet par 
le souffle de l’explosion, les 
silos à grains du port s’étaient 
partiellement écroulés. 
Les flammes et la fumée se 
dégageant depuis le début 
du mois des silos étaient 
toujours visibles. 
Après l’incendie, le Premier 
ministre Najib Mikati a 
averti cette semaine qu’une 
partie des silos risquait 
de s’effondrer et a appelé 
l’armée et la Direction de la 
gestion des catastrophes à 
être « en état d’alerte ». 
Certaines parties des silos 
contiennent toujours quelque 
3 000 tonnes de blé et autres 
céréales qui n’ont pu être 

retirées à cause du danger 
d’effondrement, selon les 
autorités. 
En conséquence, le port a 
cessé d’accueillir les navires 
au niveau des quais 10 et 
11 uniquement par crainte 
de l’effondrement de silos 
supplémentaires, selon le 
ministre des Travaux publics, 
Ali Hamiyé.
Les ministères de 
l’Environnement et de 
la Santé ont émis des 
recommandations à 
l’intention du public en cas 
d’effondrement des silos, 
notamment sur la nécessité 
d’évacuer la zone, de porter 
des masques et de fermer les 
fenêtres des logements. 

Des hommes armés ont 
tué huit membres du 
personnel de sécurité 

nigérian, dont trois policiers 
et cinq miliciens, dans une 
embuscade dans l’État de Kogi, 
dans le centre du pays, a-t-on 
appris dimanche auprès des 
autorités locales.
Lors de l’attaque survenue 
samedi, des hommes armés 
“soupçonnés d’être des bandits 
ont tendu une embuscade et tué 
huit agents de sécurité dans le 
secteur d’Ajaokuta”, a indiqué 
Onogwu Muhammed, porte-
parole du gouverneur de l’État 
de Kogi, dans un communiqué.
Kogi connaît une recrudescence 

des attaques, certaines 
revendiquées par des jihadistes 
du groupe État islamique 
opérant en dehors de leur base 
habituelle dans le nord-est.
Le gouverneur de l’Etat de Kogi, 
Yahaya Bello, a suspendu un 
chef traditionnel local, selon le 
communiqué. Selon Arabenews.
“Le gouverneur a adressé 
une sévère mise en garde aux 
autres dirigeants traditionnels 
de l’État pouvant être avoir 
des liens d’une manière ou 
d’une autre avec des éléments 
criminels pour qu’ils renoncent 
immédiatement”, a explicité M. 
Muhammed.
Les chefs traditionnels et les 

émirs du Nigeria n’ont aucun 
pouvoir politique officiel mais 
sont très influents, jouant 
localement un rôle de gardiens 

de la culture et de la religion.
Le mois dernier, des hommes 
armés ont attaqué un poste de 
police dans le district d’Okehi 

à Kogi, tuant un policier, et en 
avril, trois policiers ont été tués 
dans l’attaque d’un poste de 
police dans la ville d’Adavi.
Les deux attaques avaient été 
revendiquées par le groupe État 
islamique en Afrique de l’Ouest 
(Iswap) qui s’est séparé de 
Boko Haram en 2016 et a pris 
le leadership dans le nord-est du 
Nigeria.
Le groupe a revendiqué la 
responsabilité de l’assaut ce 
mois-ci contre une prison proche 
de la capitale Abuja d’où des 
centaines de détenus, dont des 
dizaines de jihadistes de premier 
plan, ont pu s’évader.

PARIS: Le Sénat en 
majorité de droite 
débute lundi l’examen 

en première lecture du 
projet de budget rectificatif, 
second volet des mesures de 
soutien au pouvoir d’achat, 
qui va voir ressurgir la 
question d’une taxation des 
“superprofits” de grands 
groupes. 
Poursuite du bouclier 
tarifaire sur l’énergie et 
de la remise carburant 
à 30 centimes le litre en 
septembre-octobre puis 10 
en novembre-décembre, 
revalorisation de point 
d’indice des fonctionnaires... 
Le projet de loi de finances 
rectificative pour 2022 
ouvre 44 milliards d’euros 
de crédits, dont 9,7 pour 

financer la renationalisation 
à 100% d’EDF. 
Si les débats sont attendus 
au Sénat moins électriques 
qu’à l’Assemblée nationale, 
ils devront être menés au 
pas de charge, car prévus 
seulement sur deux jours, 
nuit comprise. Selon 
Arabenews.
La Haute assemblée 
n’échappera pas au 
débat sur la taxation des 
“superprofits”. Rejetée de 
peu par les députés, elle a 
été relancée par les énormes 
bénéfices engrangés par 
TotalEnergies, mais aussi 
Engie et les transporteurs 
comme CMA CGM. 
TotalEnergies a plus que 
doublé son bénéfice net au 
deuxième trimestre, à 5,7 

milliards de dollars. 
L’idée d’une contribution 
exceptionnelle sous forme 
de taxe, comme appliquée 
en Grande- Bretagne ou 
en Italie, sera portée par 
la gauche mais aussi par 
le groupe centriste. Son 
président Hervé Marseille 
entend faire entendre 
ses “marqueurs”, quitte 
à “diverger” avec LR, 
première composante de 
la majorité sénatoriale de 
droite. 
“On a une vision plus sociale 
que budgétaire”, indique-t-il. 
Son groupe proposera la mise 
en place d’une contribution 
exceptionnelle de solidarité 
sur les superprofits à 20%. 
Mais même avec le soutien 
de toute la gauche, la 

supertaxe ne devrait pas, 
sauf surprise, être votée. 
Le ministre de l’Economie 
Bruno Le Maire s’y est 
vivement opposé, arguant 
qu’”une taxe n’est pas 
une réponse à la situation 
économique de notre pays”. 

La ministre déléguée au 
Commerce, Olivia Grégoire, 
a pour sa part renvoyé la 
question à la fin d’année, 
“si on se rend compte que 
les entreprises n’ont pas 
pris leurs responsabilités à 
l’endroit des Français”. 
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La Confédération africaine 
de football a dévoilé 
le nouveau calendrier 

des éliminatoires de la Coupe 
d’Afrique des Nation 2024 (Côte 
d’Ivoire), dans un communiqué 
publié sur son site.
C’est officiel, les prochaines 
journées des éliminatoires de 
la CAN sont reportées. Cette 
décision fait suite à une volonté de 
la CAF d’offrir plus de temps de 
préparation aux nations africaines 
qualifiées pour la Coupe du 
Monde au Qatar, prévue en 
novembre et décembre 2022.
Par conséquent, les journées 
3 et 4 initialement prévues en 
septembre auront désormais lieu 

du 20 au 28 mars 2023. Les deux 
dernières journées s’étaleront sur 
deux différentes dates FIFA. La 
5e journée est programmée du 12 
au 20 juin, tandis que la dernière 
manche se déroulera du 4 au 12 
septembre.
Pour rappel, l’Algérie est leader de 
son groupe F, après deux victoires 
remportées respectivement 
devant l’Ouganda (2-0) et la 
Tanzanie (2-0). Pour la 3e et 4e 
journée, les Verts retrouveront 
le Niger dans une double 
confrontation. Alors qu’ils seront 
en déplacement en Ouganda, 
en juin 2023. Pour la sixième et 
dernière manche, l’Algérie devra 
recevoir la Tanzanie.

La sélection nationale 
algérienne des U20, 
vainqueur face à la 

Tunisie (1-0) en quarts de finale 
de la Coupe arabe de football, 
dimanche en soirée à Abha en 
Arabie Saoudite, poursuit son 
bonhomme de chemin, et vise 
désormais une place en finale 
et au bout un premier titre dans 
cette compétition.
Hier au stade Emir Sultan 
d’Abha face à la Tunisie, un 
des favoris pour le sacre final 
de cette 8e édition de la Coupe 
arabe, les protégés de Mohamed 

Lacette ont fait le match qu’il 
fallait, en étant bien présents 
dans le match et bien inspirés 
et combatifs tout au long de la 
partie, très équilibrée entre les 
deux équipes.
Le but de Belhadj Chekal à la 
34e de jeu, sur un centre dans 
la surface de réparation de son 
capitaine Mehdi Touenti, a suffi 
à la sélection algérienne pour 
mettre la pression du match 
dans le camp de la sélection 
tunisienne, imbattable durant le 
premier tour, avec la meilleure 
défense (aucun but encaissé) et 

la meilleure attaque (9 buts).
Face à des Tunisiens qui 
voulaient confirmer leur statut 
de favori, les coéquipiers du 
défenseur central Rayane Dehilis 
(O. Marseille/ France) ont mis 
autant d’intensité que leurs 
voisins, si bien que «le cuir» se 
baladait d’un camp à un autre, 
avec des occasions franches de 
marquer des deux côtés.
Au fil des minutes, les joueurs 
algériens, bien organisés 
défensivement, parviennent 
systématiquement à repousser 
les offensives des Aigles de 

Carthage. Ils sont parvenus 
à gérer les dernières minutes 
du match avec plus ou moins 
de tension autour des bois de 
Mellala, mais sans véritable 
danger.
En demi-finale, prévue mercredi 
(19h00 heure algérienne) au 
stade Emir Sultan Bin Abdelaziz 
(Abha), les protégés de Mohamed 
Lacette affronteront l’Egypte qui 
a éliminé le Maroc (2 à 1).
L’autre demi-finale mettra aux 
prises, le même jour (14h30), 
l’Arabie Saoudite à la Palestine, 
toutes deux qualifiées grâce aux 

tirs au but après leurs matchs 
nuls respectifs contre le Yémen 
(0 à 0) et la Jordanie (1 à 1).
Il est à rappeler que la sélection 
algérienne des U20 avait atteint 
à trois reprises, la finale de la 
Coupe arabe de football. Les 
jeunes algériens avaient remporté 
la première finale en 2002 face au 
pays hôte, le Yémen (2-1), avant 
de perdre les deux suivantes face 
à un même adversaire, l’Arabie 
Saoudite, sur le score de 2-1 en 
1985 en Algérie, et sur le même 
score en 2021 au Caire.

8ème Coupe arabe des U20 :
La sélection algérienne poursuit son aventure et vise 

une place en finale

Elim. CAN 2024 :
Le nouveau calendrier dévoilé
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Les 2 attaquants pistés par le Real Madrid pour faire 
souffler Karim Benzema

PSG :
Mauricio Pochettino sort du silence après son départ

Licencié du Paris Saint-
Germain cet été, Mauricio 
Pochettino s’est confié à la 

presse argentine sur ses derniers 
mois à Paris et a également 
évoqué son avenir.
Le 5 juillet 2022, le Paris Saint-
Germain annonçait dans un 
communiqué avoir mis un 
terme au contrat de Mauricio 
Pochettino, après une saison et 
demi seulement. Discret depuis 
son départ, l’Argentin avait été 
sollicité à l’étranger mais il n’y 
a jamais vraiment rien eu de 
concret. Interrogé par le média 
argentin Infobae, le technicien de 
50 ans est d’abord revenu sur son 
départ. «Je suis calme, j’accepte 
les circonstances que nous avons 

dû vivre. Tout s’est terminé 
assez tard. Nous avons signé la 
résiliation du contrat un jour avant 
le début de la pré-saison, entre le 
3 et le 4 juillet, et il est clair que 
c’est difficile en ce moment parce 
que tous les projets sont fermés 
pour moi», a-t-il regretté.
«Je m’adapte aux nouvelles 
circonstances et j’ai toujours 
en tête de progresser et surtout 
d’analyser tout ce qui s’est 
passé au cours des 18 derniers 
mois au Paris Saint-Germain et, 
comme nous le disons toujours, 
l’expérience doit être utilisée 
pour progresser, a-t-il ajouté 
avant de dresser son bilan. Je 
pense que cela a été très positif au 
regard de ses 18 mois parisiens. 

Sur le plan sportif, nous avons 
gagné la Coupe, la Supercoupe et 
le championnat en un an et demi, 
mais il est clair que le projet du 
PSG est de gagner la Ligue des 
champions et ne pas la gagner peut 
toujours être considéré comme un 
échec (...) Mais parfois dans le 
football, il y a des facteurs qui ne 
peuvent pas être contrôlés.»

La Ligue 1 «n’est pas 
valorisée»

Evidemment, Mauricio 
Pochettino est aussi revenu sur 
l’élimination du PSG face au 
Real Madrid et ne digère toujours 
pas ces 30 dernières minutes 
époustouflantes au Santiago 
Bernabéu. «Je pense que la faute 
de Benzema sur Donnarumma 

a existé et si elle avait été revue 
par le VAR, aujourd’hui, nous 
parlerions de l’élimination 
de Madrid. Mais c’était un 
déclencheur qui a donné au Real 
Madrid beaucoup de foi, une 
énergie différente sur leur terrain, 
mais c’est le football et cela ne 
doit pas être analysé au-delà du 
football. C’est un jeu dans lequel, 
plusieurs fois, le facteur chance et 
évidemment le facteur émotionnel 
jouent un rôle (...) Je crois que 
nous avons fait un travail dans 
lequel nous avons été honnêtes, 
nous avons travaillé aussi dur 
que nous pouvions et nous avons 
eu ce malheur dans les dernières 
minutes contre Madrid.».
Enfin, l’Argentin est également 

revenu sur la pression du public 
parisien autour d’un succès en 
Ligue des Champions et regrette 
que les autres trophées ne soient 
presque anecdotiques. «Dominer 
le championnat de France ou les 
compétitions nationales signifie 
que les supporters eux-mêmes 
ne lui accordent pas l’importance 
qu’il mérite (...) Je pense donc 
qu’il est sous-estimé, qu’il n’est 
pas valorisé, mais bien sûr, gagner 
est une obligation et si vous ne 
gagnez pas, cela ressemble à un 
désastre total. Il n’y a pas non 
plus d’excitation à gagner. Tout 
est concentré sur la Ligue des 
Champions et parfois cela distrait 
un peu», a reconnu Pochettino. 
Christophe Galtier est prévenu.

Le Real Madrid cherche 
bien un attaquant 
remplaçant pour cette 

saison. Deux pistes ont pris de 
l’ampleur ces dernières heures.
C’est une évidence : Karim 
Benzema a besoin d’un attaquant 
pour le faire souffler. Surtout 
que cet été, Luka Jovic a fait 
ses valises, Borja Mayoral est 
en passe d’en faire de même et 
Mariano Diaz n’entre pas dans 
les plans de Carlo Ancelotti. Ce 
dernier n’a donc qu’un véritable 
numéro 9 dans son équipe, et 
les tentatives de bricolage avec 
Eden Hazard en faux numéro 9 
n’ont pas été particulièrement 
convaincantes à ses yeux selon 
les médias ibériques, bien que 
le Belge soit revenu en forme 
pendant cette prépa.
Le Real Madrid est donc bel 
et bien à la recherche d’un 

attaquant pour compléter son 
mercato, après les arrivées 
d’Antonio Rüdiger et d’Aurélien 
Tchouaméni. Plusieurs médias 
espagnols vont dans ce sens 
en ce premier jour du mois 
d’août. Et il y a deux noms 
qui sont en pole position pour 
venir renforcer l’attaque des 
Merengues. Tous deux ont 
été proposés au champion 
d’Espagne et d’Europe.

Un ancien de la maison
Le premier, c’est Timo Werner. 
C’est la Cadena SER qui, en 
plus de confirmer que le Real 
Madrid envisage bien d’enrôler 
un nouveau joueur de pointe, 
explique que l’Allemand a été 
proposé aux Merengues. En 
interne, la direction a quelques 
doutes. Pas sur son niveau, 
mais sur le fait que le joueur de 
Chelsea se contente d’un rôle de 

remplaçant. L’opération pourrait 
se faire sous forme d’un transfert 
de 35 millions d’euros ou d’un 
prêt avec option d’achat.
De son côté, AS indique que Raúl 
de Tomas a lui aussi proposé ses 
services à son club formateur, 
qu’il a définitivement quitté en 
2019 pour rejoindre Benfica. 
L’attaquant international 
espagnol sort d’une belle saison 
à l’Espanyol - 17 buts en 34 
rencontres de Liga - et plaît 
aux décideurs du club de la 
capitale espagnol. L’Espanyol 
accepterait de le laisser filer 
pour un montant situé entre 25 et 
30 millions d’euros. Une chose 
semble sûre, tous les médias 
affirment que le Real Madrid 
veut trancher rapidement et ne 
pas faire durer cette histoire 
jusqu’à la fin du mois d’août. On 
sera rapidement fixé...

Mardi 02 Août 2022
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De nouvelles 
informations 

autour de RDNA 
3 dont la sortie 
serait calée à 

novembre

Stockage en ligne
Amazon Drive fermera ses portes fin 2023

Un processeur Ryzen 5 7600X domine 
le Core i9-12900K en single-core

Les Radeon RX 7000 seront 
opposées aux cartes 
graphiques RTX 4000 de 

NVIDIA, et ce, avant la fin de 
l’année 2022.
Globalement plus discret que ses 
concurrents de toujours – Intel et 
NVIDIA – AMD n’échappe pas 
complètement à la « machine à 
rumeurs », laquelle vient de toucher 
les Radeon RX 7000 avec quelques 
informations inédites à propos de la 
mémoire embarquée notamment.
24 Go de GGDR6 @ 20 Gbps sur bus 
384-bit
En effet, souvent bien renseigné, 
l’informateur Greymon55 croit 
savoir que le modèle le plus costaud 
de la gamme Radeon RX 7000 – la 
future 7900 donc – serait associée 
à de la mémoire vidéo en 20 Gbps. 
Cela représente une hausse sensible 
par rapport aux 18 Gbps évoqués 
jusqu’à présent.
De son côté, Red Gaming Tech 
détaille le line-up complet des 
Radeon RX 7000 depuis les 7600 
jusqu’aux 7900 en passant par 
les 7700 et 7800. Nos confrères de 
Videocardz ont compilé l’ensemble 
de ces informations au travers 
d’un tableau bien plus pratique à 
consulter.
Il convient toutefois de garder 
une certaine distance vis-à-vis de 
ces précisions. Il n’est pas du tout 
certain que les spécifications de 
toute la gamme soit finalisées alors 
qu’AMD a l’habitude de sortir 
ses différents modèles par vagues 
successives.
Soulignons enfin que Greymon55 a 
confirmé la rumeur selon laquelle 
les premiers modèles de Radeon 
RX 7000 seraient lancés à partir 
du mois de novembre, soit plus ou 
moins deux mois après les Ryzen de 
série 7000.

Après plus d’une 
décennie de bons 
et loyaux service, 

Amazon Drive tirera bientôt 
sa révérence.
Le service de stockage dans le 
cloud d’Amazon vit donc ses 
derniers instants…
Amazon Drive : ce n’est qu’un 
au revoir
Connu à l’origine sous 
l’appellation « Amazon Cloud 
Drive », le service de stockage 
dans le cloud d’Amazon a 
été lancé en 2011, soit il y a 
déjà plus de onze ans. Celui-ci 
offre un stockage gratuit de 5 
Go à tous ses membres et leur 
permet d’y entreposer fichiers, 
photos et vidéos de manière 
sécurisée. L’entreprise de 
commerce en ligne propose 
différentes formules et les 
membres Prime peuvent 
bénéficier d’un espace de 
stockage illimité pour leurs 
photos.
Mais dans un mail récemment 

envoyé à ses clients, Amazon 
a annoncé la fermeture 
imminente de son service.
Amazon Photos prendra le 
relais
Le 31 décembre 2023, 
Amazon mettra définitivement 
fin aux services d’Amazon 
Drive. Cela signifie que si 
vous possédez des fichiers 
enregistrés sur la plateforme, 
vous devrez les télécharger 
avant la fin d’année prochaine. 
Si vous avez plus d’un an 
pour accéder à vos fichiers via 
Amazon Drive, vous ne serez 
cependant plus en mesure 
d’en uploader de nouveaux 
à partir du 31 janvier 2023. 
Si vos fichiers n’ont pas été 
sauvegardés, ils demeureront 
alors définitivement 
inaccessibles après 2023. 
L’application iOS et Android 
quittera quant à elle les 
magasins d’applications le 31 
octobre prochain.
Concernant vos photos et 

vidéos, sachez qu’elles seront 
automatiquement enregistrées 
dans l’application Amazon 
Photos. Le géant américain 
semble en effet vouloir 
concentrer ses efforts sur 
l’application Photos, bien que 
celle-ci ne vous permette pas 
de stocker d’autres types de 
fichiers en dehors des photos 
et vidéos. Si vous ne faites 
pas partie des abonnés Prime, 
vous bénéficiez également 
de 5 Go de stockage gratuits. 
L’application Amazon Photos 

est téléchargeable depuis le 
web, votre iPhone ou encore 
votre smartphone Android.
Cette annonce marque donc la 
fin (prochaine) d’une aventure 
de plus de 10 ans pour 
Amazon Drive. Si vous avez 
des documents stockés sur la 
plateforme, il ne vous reste 
plus qu’à vous assurer d’en 
avoir fait des copies en local. 
Après tout, de nos jours, c’est 
le seul moyen de s’assurer que 
nos documents ne partiront 
pas tôt ou tard en fumée…

Discrète, la nouvelle 
génération de 
processeurs AMD fait 

enfin parler d’elle à quelques 
semaines de son lancement.
Des échantillons d’ingénierie 
des futurs processeurs Raptor 
Lake d’Intel ont été au cœur 
de l’actualité ces derniers 
temps. Pourtant, tout porte à 
croire que les Ryzen de série 
7000 d’AMD sortiront avant.
Jusqu’à 4,95 GHz en boost
Une fois n’est pas coutume, 

c’est d’ailleurs bien un Ryzen 
5 7600X de la future gamme 
d’AMD qui fait parler de lui 
aujourd’hui. Là encore, il 
ne s’agit pas d’une version 
finale dudit CPU, mais d’un 
échantillon d’ingénierie que 
l’on imagine très proche du 
processeur définitif.
Le Ryzen 5 7600X devrait 
être le plus petit processeur 
de la future gamme d’AMD. 
Les premiers résultats de ce 
modèle ont été publiés sur les 

bases du site Userbenchmark 
au travers de tests impliquant 
une carte mère ASRock N7-
B65XT et 32 Go de G.Skill 
Trident Z5 DDR5-5600.
Basé sur la plateforme AM5, 
le processeur est doté de 6 
cœurs Zen 4 tournant, de base, 
à 4,4 GHz et capables d’un 
turbo à 4,95 GHz. Par rapport 
à la génération actuelle 
d’AMD – Ryzen 5 5600X – 
cet échantillon est déjà 700 
MHz plus rapide de base et 
350 MHz plus rapide en turbo.
20 % plus rapide que le Core 
i9-12900K
Publiés par harukaze5719 
sur Twitter, les premiers 
résultats de ce Ryzen 5 7600X 
sont l’occasion d’une belle 
surprise. En effet, en single-
thread, le processeur se montre 
56 % plus véloce que celui 
qu’il va remplacer : il obtient 
243 points contre 156 pour le 
Ryzen 5 5600X.
Plus intéressant encore, il se 

montre 20 % plus véloce que 
le plus rapide des processeurs 
actuellement disponibles, le 
Core i9-12900K, ce dernier 
n’atteignant « que » 200 points. 
La question est évidemment de 
savoir à quel point ce résultat 
est lié à la seule augmentation 
de la fréquence.
En multi-thread, le Ryzen 
5 7600X est moins à son 
aise, la faute à sa limite de 6 
cœurs/12 threads. Il obtient 
1 478 points ce qui est tout 
de même 23 % plus rapide 
que le Ryzen 5 5600X (1 198 
points), mais aussi 22 % plus 
lent que le Core i5-12600K et 
ses 10 cœurs/16 threads (1 884 
points).
Alors qu’AMD n’a encore 
rien confirmé, tout porte à 
croire qu’il se prépare à lancer 
ses nouveaux processeurs 
Ryzen 7000/Zen 4 dès le mois 
de septembre, un peu avant les 
Raptor Lake d’Intel donc.
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Selon une nouvelle 
étude, un seul produit 
chimique pourrait 

être responsable du fait 
que les gens deviennent 
chauves ou non.
Les chercheurs ont-ils 
trouvé la solution à la 
calvitie ? Selon une étude 
menée par l’Université 
de Californie à Riverside 
(Etats-Unis) - et relayée par 
The Independent (source 1) 
- un seul produit chimique 
pourrait être responsable du 
fait que les gens deviennent 
chauves. En plus de traiter 
la calvitie, cette découverte 
pourrait également 
accélérer la cicatrisation 
des plaies. Ces conclusions 

ont été publiées dans le 
Biophysical Journal.
«Dans la science-fiction, 
lorsque les personnages 
guérissent rapidement des 
blessures, l’idée est que 
les cellules souches l’ont 
permis. Dans la vraie vie, 
nos nouvelles recherches 
nous rapprochent de 
la compréhension du 
comportement des cellules 
souches, afin que nous 
puissions le contrôler et 
favoriser la cicatrisation 
des plaies», a expliqué 
le co-auteur de l’étude, 
Qixuan Wang.
Stimuler la croissance des 
cheveux
Dans le cadre de cette 

étude, les scientifiques 
ont examiné les 
follicules pileux, seul 
organe humain qui se 
régénère régulièrement et 
automatiquement. Ils ont 
découvert qu’un type de 
protéine appelé TGF-bêta 
contrôle la manière dont 
les cellules souches des 
follicules pileux se divisent 
et pourquoi certaines 
peuvent mourir.
Les chercheurs ont 
découvert que lorsqu’un 
follicule pileux meurt, 
le réservoir de cellules 
souches demeure.  «Lorsque 
les cellules souches 
survivantes reçoivent le 
signal de se régénérer, elles 

se divisent, fabriquent de 
nouvelles cellules et se 
développent en un nouveau 
follicule», souligne le 
Dr Wang. Grâce à cette 

découverte, il pourrait 
être possible de stimuler 
la croissance des cheveux 
en activant les cellules 
souches folliculaires.

Les autorités sanitaires 
ont récemment pris 
des mesures pour 

prévenir une éventuelle 
pénurie de paracétamol. 
Qu’impliquent-elles et quand 
prendront-elles fin ? 
Les achats de Doliprane, de 
Dafalgan et d’Efferalgan sont 
rationnés depuis près de deux 
semaines. Pour prévenir une 
éventuelle pénurie, l’Agence 
nationale de sécurité du 
médicament et des produits 
de santé (ANSM) a en effet 
pris des mesures strictes.
«À ce jour, il existe des 
retards d’approvisionnement 
des formes orales et 
des suppositoires de 
paracétamol», expliquait-
elle sur son site internet, le 
12 juillet dernier (source 1). 
Une situation directement 
liée au rebond de l’épidémie 
de Covid-19. De fait, elle a 
demandé aux officines : 
•	 de privilégier la 
délivrance de médicaments 
à base de paracétamol sur 
ordonnance
•	 et de la limiter à 
deux boîtes pour les patients 
n’ayant pas de prescription.
L’exportation de ces 

médicaments par les 
grossistes est également 
interdite, et l’Agence dit 
s’est assurée de «répartir 
équitablement les 
approvisionnements sur 
l’ensemble du territoire 
pour préserver les stocks 
disponibles dans le temps». 
Elle assure également que 
l’approvisionnement des 
hôpitaux en paracétamol 
(sous toutes ses formes) est 
sécurisé.
Ces mesures permettent que 
l’ensemble des patients puisse 
avoir accès au médicament, 
a assuré Mélanie Cachet, 
directrice adjointe de la 

direction de l’inspection de 
l’ANSM, à l’AFP.

Un retour à la normale 
après l’été ?

Suite à ces annonces, le 
groupe Sanofi assurait qu’il 
n’y avait «aucun risque 
de rupture de paracétamol 
en France». De son côté, 
l’Union de pharmacologie 
scientifique appliquée 
(Upsa), qui conditionne 
les médicaments dans son 
usine d’Agen (près de 204 
millions de boîtes produites 
en 2021, dont 115 pour le 
marché français) confirmait 
au Figaro : «Nous pouvons 
garantir la continuité 

d’accès à nos médicaments. 
Il n’y a pas d’emballement 
des commandes et nous 
surveillons la situation de 
près» (source 2). «On a 
toujours une forte demande 
depuis l’hiver, à cause de la 
Covid et de la grippe, donc 
les stocks ne se reconstituent 
pas», observait également 
Philippe Besset, président 
du syndicat de pharmaciens 
FSPF (Fédération des 
syndicats pharmaceutiques 
de France), qui évoquait 
«des tensions, mais pas de 
ruptures».
«D’après les données 
disponibles à ce stade, la 
situation devrait revenir à 
la normale à l’issue de la 
période estivale», indiquait 
l’ANSM à la mi-juillet. Mais 
en cette fin juillet, elle ne 
s’est guère améliorée, comme 
le souligne Pierre-Olivier 
Variot, président de l’Union 
des syndicats de pharmaciens 
d’officine (USPO), au site 
Actu.fr, ce 27 juillet : «Nous 
faisons face à une tension 
d’approvisionnement. Quand 
ce n’est pas une marque, 
c’est une forme qui manque» 
(source 3). Et de préciser : 

On manque essentiellement 
de Doliprane, notamment 
celui pour les enfants, 
que ce soit en sirop ou 
en suppositoires. Mais 
également celui pour adultes 
en comprimés. 
Paracétamol : rappel des 
règles à suivre
•	 Pour les personnes 
de plus de 50 kg (hors cas 
particuliers) : commencez 
par la dose de 500 mg, à 
renouveler si besoin au bout 
de 4 h. En cas de douleurs ou 
de fièvre plus intenses, vous 
pouvez débuter par la prise 
de 1 gramme en laissant un 
intervalle de 6 h entre deux 
prises.
•	 Vérifiez la présence 
de paracétamol dans les 
autres médicaments (utilisés 
pour douleurs, fièvre, 
allergies, symptômes du 
rhume ou état grippal). 
•	 En cas de fièvre (au-
dessus de 38,5 °C), n’oubliez 
pas de vous hydrater 
régulièrement, surtout en 
cas de fortes chaleurs, et 
n’hésitez pas à demander 
l’avis de votre médecin ou de 
votre pharmacien en cas de 
doute. 

Un remède contre la calvitie ?

Doliprane, Dafalgan, Efferalgan… Quelles mesures pour 
éviter la pénurie de paracétamol ?
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Pour ouvrir le regard, 
l’étape du mascara est 
souvent indispensable. 

Mais pour un résultat durable, il 
existe une technique innovante 
: le rehaussement de cils. Ce 
dernier permet de donner une 
belle courbure aux cils pendant 
plusieurs semaines. On vous 
dit tout sur cette technique 
innovante.
Faut-il faire un rehaussement 

de cils ?
On dit que le regard est le reflet 
de l’âme. En tout cas, un regard 
ouvert change la physionomie 
d’un visage. Généralement, il 
est recommandé d’utiliser un 
mascara pour lui donner de 
l’intensité et de la profondeur. 
Mais courber des cils trop 
droits ou tombants, il es 
préférable d’avoir recours 
à un rehaussement de cils, 
une technique qui séduit de 
plus en plus de femmes. Non 
seulement son résultat dure de 
4 à 5 semaines, mais surtout il 
fait gagner un temps fou. Fini le 
recourbe-cils.
Il ne faut cependant pas 
confondre cette technique avec 
une permanente pour les cils. Si 

cette dernière dure également 
jusqu’à 5 semaines, elle recourbe 
au niveau de la longueur, tandis 
que le rehaussement s’attaque à 
la base. Ce soin est idéal pour 
les cils courts. Et le résultat est 
particulièrement naturel.
Une séance de rehaussement 

de cils
De nombreux instituts de 
beauté proposent ce service. Ce 
soin doit d’ailleurs être pratiqué 
par un professionnel car il 
demande un vrai savoir-faire. 
Sans douleur, une séance dure 
en moyenne 1 heure.
- Une praticienne commence 
par étudier avec précision la 
forme des cils, pour déterminer 
s’ils sont courts, longs, droits, 
ainsi que leur densité. La forme 
de l’œil est également à prendre 
en compte.
- Puis elle applique sur la 
paupière supérieure ( les yeux 
doivent rester fermés pendant 
toute la séance) un patch en 
silicone. L’esthéticienne colle 
les cils un à un avec une pince 
à épiler sur ce patch.
- Après une quinzaine de 
minutes la praticienne les 
décolle pour appliquer un 

nouveau produit qu’elle laisse 
poser à nouveau pendant une 
quinzaine de minutes. C’est à ce 
moment-là que les cils prennent 
une belle courbure. Pour celles 
qui le souhaitent, il est possible 
ensuite de compléter la séance 
par une extension de cils.

Un rehaussement de cils 
peut-il être dangereux ?

Pratiqué obligatoirement dans 
un institut, le rehaussement de 
cils peut faire peur. Les yeux 
sont en effet une partie du visage 
avec laquelle il faut être très 
prudente. Malgré des produits 
chimiques aux odeurs parfois 
désagréables, cette technique 
n’abîme pas les cils, à condition 
de ne pas en abuser. Il faut 
donc rester vigilante et espacer 
les séances. Car comme une 
coloration pour les cheveux, un 
rehaussement fragilise le cil.
Rehaussement, permanente 
ou extension : que choisir 

pour vos cils ?
Les soins des cils ont le vent 
en poupe. On ne compte plus 
les instituts qui proposent 
exclusivement des extensions 
ou des colorations seulement 
pour les cils. Mais face à ce 

marché grandissant, il n’est 
pas facile de savoir lequel 
choisir. Pour avoir des cils 
de rêve version Betty Boop, 
le rehaussement permet un 
rendu très naturel. Il est surtout 
recommandé aux cils courts 
pour ouvrir le regard. Mais pour 
réaliser un soin à la maison, la 
permanente est plus appropriée. 
Il existe même des kits faciles 
dédiés, faciles à utiliser.
Toutefois, le rehaussement 
et la permanente n’ont pas 

d’incidence sur la densité. Pour 
celles qui ont des cils clairsemés, 
mieux vaut opter pour une 
extension. Cette dernière permet 
de donner l’illusion d’avoir des 
cils fournis pendant plusieurs 
semaines. Pratiquée en institut, 
des cils en soie sont collés à 1 
millimètre de la paupière. Le 
résultat est très naturel et discret 
: les cils sont longs et le regard 
est intense. . Sachez enfin que 
pour ce type de soin, les prix 
varient entre 70 et 100 euros.

Les cheveux fins ont 
souvent besoin d’un coup 
de main pour avoir un joli 

volume qui dure toute la journée. 
Une astuce apparue sur Tik Tok 
tient ses promesses : elle consiste 
à appliquer l’après-shampooing 
avant le shampooing.
Les cheveux fins s’avèrent 
parfois compliqués à coiffer. 
Ils manquent généralement de 
volume et les ondulations ou 
les brushing retombent, laissant 

place à l’effet cheveux plats 
que l’on essaye d’éviter. Pour 
y remédier, plusieurs solutions 
existent : renoncer aux silicones 
dans les shampooings et les 
soins capillaires. Ces derniers 
alourdissent la fibre, alors que 
l’on cherche plutôt une chevelure 
aérienne, tout en légèreté.
Pour les coiffer, il faut adopter 
une brosse en poils de sanglier, 
qui donne du gonflant à la racine. 
Enfin, on ne lésine pas sur le spray 

coiffant à l’eau salée, qui, une fois 
pulvérisé, permet de faire tenir un 
brushing ou des ondulations. La 
laque est également votre alliée, 
mais il est préférable de ne pas 
en abuser pour éviter l’aspect 
«cartonné» et ne pas assécher la 
fibre capillaire.
Pour mettre toutes les chances 
de votre côté, une technique 
apparue sur le réseau social Tik 
Tok semble fonctionner et faire 
l’unanimité. Elle s’appelle le 
«reverse hair washing», que 
l’on peut traduire par le «lavage 
des cheveux inversé». Le but 
de ce concept ? Utiliser votre 
après-shampooing avant votre 
shampooing, tout simplement !

Cheveux : comment suivre 
la méthode du «reverse hair 

washing» ?
Jamie Wiley, experte du cheveux 
et interrogée par le média 
Shefinds.com, réagit : «c’est 
quelque chose qui peut sembler 
étrange au début, mais qui 
présente de nombreux avantages 

pour le bon type de cheveux. 
C’est idéal pour ceux qui ont 
les cheveux fins et/ou avec les 
cheveux et le cuir chevelu gras», 
indique-t-elle.
Les agents nettoyants du 
shampooing permettent d’enlever 
le côté alourdissant du masque 
ou de l’après-shampooing. La 
chevelure sera ainsi plus légère et 
se coiffera plus facilement. Cela 
permettrait aussi de protéger 
les longueurs car celles-ci, 
intensément hydratées par le 
soin, sont moins fragilisées par 
le shampooing qui peut avoir 
tendance à les assécher.
Voici comment procéder étape 
par étape :
1.	 Mouillez vos cheveux 
abondamment,
2.	 Essorez bien vos 
longueurs pour qu’elles 
deviennent humides,
3.	 Appliquez votre soin 
hydratant (un masque et/ou un 
après shampooing) en insistant 
sur les longueurs et les pointes,

4.	 Massez soigneusement, 
démêlez avec un peigne à dents 
larges et laissez poser environ 5 
minutes,
5.	 Rincez rapidement à 
l’eau claire et appliquez votre 
shampooing sur vos racines, 
seulement en massant du bout 
des doigts,
6.	 Rincez de nouveau. Le 
tour est joué !
Pour encore plus de volume, 
vous pouvez sécher vos cheveux 
la tête en bas. Enfin, dernière 
petite astuce : une fois que 
votre chevelure est humide 
ou sèche, brossez vos racines, 
descendez deux 2 à 3 centimètres 
et remontez la brosse vers votre 
raie, toujours avec les cheveux 
dans les picots. Restez comme 
ceci et passez le sèche-cheveux 
5 à 8 secondes avec de l’air 
chaud, puis reproduisez le même 
geste 3 à 5 secondes en mode 
air froid. Pour finir, brossez et 
admirez le résultat, vous avez 
instantanément du volume !

Rehaussement de cils : 
c’est quoi, au juste ?

Cheveux fins : 

voici le geste tout simple à faire sous la douche pour avoir plus de volume
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Les participants au 
séminaire national 
sur le costume 

traditionnel organisé 
dimanche à Alger dans 
le cadre du 5e Festival 
national du costume 
traditionnel algérien, ont 
mis en exergue le rôle des 
habits traditionnels dans 
la sauvegarde de l’identité 
nationale.
Le séminaire a été 
ponctué d’interventions 
scientifiques données par 
des académiciens et des 
chercheurs de différentes 
universités sur les habits 
traditionnels algériens 
à l’instar d’El Hassani 
(pour femmes) ainsi que le 
Burnous et Kechabia (pour 
hommes) d’Ouled Nail et 
bien d’autres.
Dans son allocution 
d’ouverture, la ministre de la 
Culture et des Arts, Soraya 
Mouloudji a indiqué que 
son département ministériel 
entendait par l’organisation 
de cette manifestation 
«établir une fusion entre 
la culture et la science (...) 
,l’objectif étant de conférer 
un aspect scientifique aux 
monuments de l’identité 

culturelle algérienne et la 
prémunir de la propagande. 
«Le costume traditionnel 
est l’un des vecteurs de 
l’identité, car reflétant la 
pensée et l’histoire de la 
société algérienne», a-t-elle 
expliqué.
Dans sa communication sur 
le costume El Hassani pour 
femme et son rôle dans la 
sauvegarde de l’identité 
culturelle de la société 
Hassani, l’universitaire 
Lembarka Belahcene 
(Université d’Oran) a précisé 
que ce costume était propre 
à la communauté Hassani 
qui existe à Tindouf, Adrar, 
Tamanrasset, voire dans 
d’autres pays voisins tels 
que le Sahara occidental, le 
Niger et le Mali.
Utilisée comme habit 
quotidien car résistant 
notamment aux conditions 
climatiques du sud du pays, 
la Melhfa, apparue au 16e 
siècle, est portée également 
lors d’occasions heureuses 
et est devenue même un 
standard de beauté de 
la femme sahraouie dite 
«hassania».
De son côté, l’universitaire 
Aissaoui Bouakez a affirmé, 

dans son intervention sur 
«L’habit traditionnel des 
hommes d’Ouled Naïl, 
un aspect de la résistance 
culturelle», que «de 
nombreux manuscrits 
et écrits notamment de 
voyageurs, orientalistes et 
photographes ont répertorié 
ce type d’habit connu dans 
la région de Djelfa où 
l’on continue à porter ce 
costume».
Le patrimoine arabe ne se 
traduit pas seulement par le 
Burnous ou la Kachabia à 
Ouled Naïl, il se manifeste 
aussi dans la Gandoura, le 

pantalon, les tenues arabes 
et les chaussures en cuir, 
a expliqué le chercheur, 
précisant que «même 
les fauconniers ont leurs 
propres tenues».
La 5e édition du Festival 
culturel national du costume 
traditionnel algérien a été 
inaugurée samedi au Centre 
des Arts et de la Culture au 
Bastion 23, sous le thème 
«Des tenues résistantes de 
générations éternelles», 
avec la participation de 70 
exposants de 30 wilayas 
venus mettre en valeur la 
richesse de ces costumes 

traditionnels comme 
étant une composante de 
l’identité nationale.
Prévue jusqu’au 2 
août prochain, cette 
manifestation, qui coïncide 
avec la célébration par 
l’Algérie du 60e anniversaire 
du recouvrement de la 
souveraineté nationale, 
met en lumière les habits 
associés à la période de la 
résistance populaire et à la 
guerre de libération, pour 
ne citer que le Burnous, 
la Kachabia, la Melhfa, le 
Hayek et la M’laya.

La troisième soirée de la 
42e édition du Festival 
international de Timgad 

a enregistré, dans la soirée de 

dimanche à lundi, une affluence 
record du public. 
Près de cinq heures avant 
l’ouverture de l’avant dernière 

soirée de cette manifestation, le 
public commençait à arriver en 
masse au théâtre de plein air de 
Thamugadi d’une capacité de plus 
de 5.000 places. Beaucoup n’ont 
pas pu y accéder pour assister à 
la soirée, le théâtre ayant affiché 
complet .
Hamid Belbeche, le premier à se 
produire sur scène, a fait vibrer 
l’assistance avec ses chansons du 
terroir.
 La chanson sahraouie était également 
au rendez-vous interprétée par le 
groupe «Tikoubaouine» qui a fait 
danser longuement le public au 
rythme de sa musique mêlant le 
patrimoine musical antique de cette 

région à des mélodies modernes.
La montée sur scène de Bilal Al-
Saghir, Didin Canon et Djalil 
Palermo a enflammé le public qui a 
repris en chœur leurs chansons.
La 42e édition du Festival 
international de Timgad prendra fin 
dans la soirée de lundi à mardi.
La cérémonie de clôture verra la 
montée sur scène de noms illustres 
de la chanson algérienne ainsi que la 
présentation du spectacle «Tahwissa 
DZ», de Faouzi Benbrahim, 
initialement programmée pour la 
soirée d’ouverture, le 27 juillet 
dernier, mais interrompue en raison 
d’une panne technique.

Séminaire national sur le Festival 
du costume traditionnel algérien

Affluence record du public lors de la troisième soirée 
du Festival international de Timgad
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Raina Rai a animé, avec d’autres 
artistes, la deuxième soirée du 
42ème Festival international 

de Timgad. Les papys du rai entendent 
continuer la « révolution musicale ».
Au théâtre de plein air de Timgad, 
à 35 km de Batna, Lotfi Attar et ses 
musiciens ont interprété des titres 
connus du répertoire de Raina rai 
comme « Ya zina ».
«  »Ya Zina » a été créé, il y a quarante 
ans, elle est toujours là. Elle n’a pas 
vieillie. Aujourd’hui, il y a des jeunes 
qui chantent avec les mots de leur 
temps. Chacun a le choix d’écouter 
ce qu’il veut. Il faut de tout pour faire 
un monde. Dans les années 1980, 
nous faisions le choix de ce que nous 
allions interpréter. Le secret est de 
continuer de travailler, de faire des 
recherches, d’écouter « , a soutenu 
Hachemi Djellouli, membre fondateur 
de Raina rai et percussionniste, lors 
d’une conférence de presse à l’hôtel 
Messaoudi, à Batna.
« Nos chansons sont toujours 
d’actualité »
Raina Rai, qui a entamé ses tournées en 
1984 à partir de l’Est algérien, est né en 
1980 en France, à l’initiative de Tarik 
Naïmi Chikhi, Kaddour Bouchentouf, 
Lotfi Attar et Hachemi Djellouli. En 
quarante ans, le groupe a produit 
six albums : « Raïna Raï » (1982), « 
Hagda » (1983), « Rana Hna », (1985), 
« Mama » (1988), « Zaama » (1993), 
« Bye Bye » (2001). Il a participé à 
une trentaine de concerts à travers le 
monde : Canada, Maroc, Allemagne, 
Etats Unis, France, etc.
« Nos chansons sont toujours 
d’actualité, n’ont pas pris de rides. 

Raina Raï, c’était une révolution 
culturelle et musicale. Nous avons 
révolutionné la musique du rai. L’art 
du rai est sorti de Sidi Bel Abbes. Cette 
révolution a crée un mouvement. Et dès 
le début, Raina rai était un mouvement 
pour faire connaître notre musique 
à travers le monde entier. Raina rai a 
rassemblé toute l’Algérie et même le 
Maghreb. Toute la jeunesse attendait 
un groupe moderne comme ailleurs 
dans le monde. Raina rai a démarré à 
Paris et s’est redéployé au Maghreb 
», a rappelé Lotfi Attar, chanteur et 
guitariste.
« L’art doit rassembler. Lorsque Raina 
Rai a chanté « Ya zina » sur scène, 
le public était composé de jeunes et 
de familles. Raina rai est le résultat 
d’un travail intellectuel et musical. La 
chanson rai ne doit pas se détacher de 
la société, se mettre à la marge. Il y a 
un travail à faire sur les paroles », a 
enchaîné Hamida Attar, parolière.
« Ce qui se fait aujourd’hui n’est même 
pas une musique »
Elle a souligné que Raina Rai s’est 
appuyé sur la poésie Melhoun pour 
élaborer ses chansons. « Il fallait 
relever le défi de propulser la qcida 
melhoun pour qu’elle soit accessible à 
tous avec une musique internationale. 
Cette dimension internationale n’a 
été assurée que par Raina rai, Cheb 
Khaled et Cheb Mami. Ce qui se 
fait aujourd’hui n’est même pas une 
musique. La musique, c’est le résultat 
d’un travail élaboré. Aujourd’hui, on 
impose à travers la télévision et la 
radio un certain genre de chansons. Le 
public n’a pas choisi cela », a souligné 
Hamida Attar.

Lotfi Attar a sévèrement critiqué les 
chansons interprétées aujourd’hui.  « 
Le rai est une opinion. Le rai pratiqué 
aujourd’hui n’est pas du rai, c’est du 
style de cabarets. C’est du ملاهي, un 
amuse-gueule. Ni la musique ni les 
paroles ne peuvent servir à construire 
quoi que ce soit. Elles sont sans 
structure. Il y a un grand travail à faire 
sur le texte. Sincèrement, je ne sais 
pas ce qu’ils chantent aujourd’hui. Ce 
genre de musique ne peut pas aller loin 
», a-t-il regretté.
« Un rythme authentiquement algérien 
»
Hamida Attar a confié que Raina rai 
se pose aujourd’hui la question sur 
la continuité. « Comment rester est 
toujours notre souci. Et notre souci 
est concentré sur la musique. Une 
musique construite sur un rythme 
authentiquement algérien. On s’est 
intéressé aux paroles plus tard. Avec 
Amarna (groupe créé par Lotfi Attar 
et Djilali Rezkallah en 1987), on a 

donné de l’importance aux paroles 
avec notamment « Khelouni nebki ala 
rayi ». La musique à faire aujourd’hui 
doit aussi être internationale », a-t-elle 
insisté.
Dernièrement, Raina rai a interprété 
en featuring avec Didine Canon 16 et 
Anas, « Nawaya ». Dans le clip, qui a 
déjà récolté 2,5 millions de vues sur 
Youtube, on voit Lotfi Attar chanter 
avec Anas « Ya zina » dans un salon.  
« Nous allons poursuivre le travail 
avec la jeunesse. Raina rai continuera 
à faire une musique d’expression 
internationale. Une musique qui 
rassemble », a estimé Hamida Attar.
« Nous avons cru à ce que nous avons 
fait, travaillé. J’ai 70 ans aujourd’hui, 
Hachemi 68 ans. Nous sommes âgés 
mais sommes toujours sur le terrain 
parce que nous aimons ce métier. Raina 
rai est une révolution. Et les révolutions 
ne meurent jamais », a conclu Lotfi 
Attar. 

La première édition d’un 
Salon du livre de la 
jeunesse se tiendra du 

3 au 6 août prochain à Ain El 
Hammam, Sud-est de Tizi-
Ouzou, a-t-on appris dimanche 
des organisateurs de cette 
manifestation culturelle.
Près de 150 auteurs 
de différentes wilayas 
prendront part à cette 
manifestation organisée 
par l’association culturelle 
pour le développement et 
l’épanouissement de la 

jeunesse en collaboration avec 
l’Assemblée populaire de 
wilaya (APW) et la direction 

de la culture, et soutenue 
par le Haut commissariat à 
l’amazighité (HCA), a précisé 

la même source.
«C’est un espace de rencontre 
entre les jeunes auteurs et des 
artistes de différents arts. Nous 
espérons voir s’enraciner 
et devenir un rendez-vous 
régulier», a souligné Tarek 
Iften, de l’association 
organisatrice.
D’autres activités artistiques et 
culturelles, cinéma, théâtre et 
ateliers de lecture et d’écriture, 
émailleront cette manifestation 
qui se tiendra au centre 
culturel, Matoub Lounès, de la 

ville.
Des conférences sur divers 
thèmes, Histoire, ancienne et 
récente, langues autochtones 
et littérature et révolution 
féminine, seront, également, 
organisée durant ce rendez-
vous culturel.
Il est, également, prévu, au 
dernier jour de la manifestation 
la réalisation de portraits 
d’artistes locaux à différents 
endroits de la ville par des 
artistes peintres participants.

Raina Raï continuent « la révolution musicale »  
Les papys du rai toujours sur la route

Tizi-Ouzou 
1ère édition du Salon du livre de jeunesse mercredi
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Mardi 26 juillet 2022, 
Nathalie Baye a 
accordé un entre-

tien au Journal du Dimanche. 
L’ex-femme de Johnny Hally-
day en a profité pour évoquer 
avec émotion la fin de vie du 
chanteur, qui était atteint d’un 
cancer du poumon.
Ils se sont aimés pendant 
quatre ans... Entre 1982 et 
1986, Johnny Hallyday et Na-
thalie Baye ont été en couple. 
Si la relation entre les deux ar-
tistes n’a pas duré, ils ont gar-
dé une profonde affection l’un 
pour l’autre au fil des années. 
Mardi 26 juillet 2022, dans 
les colonnes du Journal du 
Dimanche, l’actrice a accepté 
de livrer sa première impres-

sion du père de leur fille, Laura 
Smet. «Un homme grand avec 
une paire de santiags. La peau 
bronzée, les cheveux jaunes. 
Derrière lui, trois types iden-
tiques, mais en plus petits. On 
aurait dit les frères Dalton. J’ai 
pensé : qu’est-ce que c’est que 
ce truc-là ?», s’est-elle remé-
morée.
Peu après que Johnny Hally-
day ait appris être atteint d’un 
cancer du poumon, Nathalie 
Baye a accompagnée leur fille 
à Los Angeles, afin qu’elle 
passe du temps avec son père. 
Avec émotion, l’actrice a 
révélé : «Dans les dernières 
années, il était extrêmement 
malheureux dans sa vie. Il était 
tout seul, toute la journée, dans 

son bureau, avec la télévision 
allumée. Je ne l’avais jamais 
vu aller aussi mal. Il ressem-
blait à un mort-vivant. J’étais 
triste que Laura voie son père 
dans cet état-là.» En 2018 dans 
un communiqué transmis au 
Figaro, Nathalie Baye avait 
regretté de ne pas avoir passé 
plus de temps avec son ex-
mari à la fin de sa vie. «Nous 
nous sommes aimés. Notre 
complicité et affection a été 
présente jusqu’à la fin. Johnny 
aimait ses enfants, les aînés 
David et Laura ainsi que Jade 
et Joy. Malheureusement, les 
aînés étaient les bêtes noires 
de Laeticia Hallyday», avait-
elle déploré.

Alain Bernard est devenu 
papa pour la première 
fois. Le champion olym-
pique de natation vient de 
dévoiler la jolie bouille 
ainsi que le prénom de sa 
fille.
Un homme comblé. A 39 
ans, Alain Bernard est 
devenu papa pour la pre-
mière fois. C’est sur Ins-
tagram que le champion 
olympique a annoncé 
l’heureuse nouvelle ce sa-
medi 30 juillet. Il a ainsi 
partagé avec ses près de 
20 milles abonnés une sé-
rie de deux photographies 
du nouveau-né. Sur la 

première, les internautes 
peuvent découvrir le bout 
de chou, allongé sur le 
flanc, contre sa maman 
qui le regarde tendrement, 
tandis que sur la deu-
xième image, on peut voir 
Alain Bernard cajoler son 
bébé qui est installé dans 
son lit à la maternité. Le 
nourrisson y apparaît déjà 
bien éveillé, ayant les 
yeux bien ouverts.
«27 juillet 2022. La plus 
belle des rencontres qui 
puisse exister», s’émer-
veille celle qui a vécu 
une amourette avec Laure 
Manaudou. Le jeune papa 

en a profité pour révéler 
le doux prénom de son 
enfant : Ava. «Bienve-
nue dans notre monde 

Ava», conclut-il en effet. 
Une tendre nouvelle qui a 
réjoui son entourage, qui 
n’a pas manqué de le féli-

citer. «Des milliers de bi-
sous à vous trois», a ainsi 
commenté Théo Curin, 
tandis que Karima Char-
ni lui a écrit : «Félicita-
tions Alain ! Bienvenue 
dans notre monde Ava». 
Discret sur sa vie privée, 
Alain Bernard a annoncé 
qu’il allait devenir papa 
très peu de temps avant 
que son épouse accouche. 
Il avait alors publié un cli-
ché du baby bump - déjà 
bien arrondi - de Faustine. 
«Chargement en cours», 
s’amusait-il simplement 
en guise de légende.

A lors qu’il a été vic-
time d’un accident 
il y a quelques 

mois, Vincent Lagaf se 
déplace toujours avec une 
canne. Ses fans sont alors 
bien inquiets.
En mars 2022, Vincent 
Lagaf était victime d’un 
accident de moto. Il avait 
annoncé cette mauvaise 
nouvelle à ses fans sur 
Instagram : «Dimanche 
soir, fin de la journée, jolie 
promenade en trial [une 
discipline en moto, ndlr]. 

Et puis poum, patapoum, 
crac ! [...] Ça a cassé la 
guibole». Résultat des 
courses : une jambe cas-
sée. Pendant plusieurs 
semaines il s’est déplacé 
en fauteuil roulant. Fin 
mai, il pouvait enfin quit-
ter sa chaise roulante pour 
mettre un pied par terre. 
Des nouvelles encoura-
geantes.
Mais voilà que la dernière 
publication de Vincent 
Lagaf inquiète un peu plus 
ses fans. En effet, ce sa-

medi 30 juillet il a partagé 
une vidéo sur ses réseaux 
sociaux. L’ancien anima-
teur de TF1 se déplace 
toujours avec une canne. 
Une image qui a alors 
interrogé ses abonnés qui 
se sont empressés de lui 
demander des nouvelles :  
«vous marchez avec une 
canne, j’espère que ça va 
aller mieux», «Toujours 
la canne ?», «Coucou 
Vincent, comment va la 
santé ?», pouvait-on lire 
en commentaires.

Johnny Hallyday «mort-vivant» : 

Nathalie Baye se lâche sur les derniers mois du chanteur… 
et c’est violent !

Alain Bernard papa : 
le nageur dévoile le prénom et le visage de sa fille

Vincent Lagaf diminué : victime d’un grave accident, 
l’animateur se déplace toujours grâce à une canne
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Trois-cent-cinquante-et-un 
(351) véhicules entre poids 
lourds et bus de transport 

public de marques «SNVI» 
(Société nationale des véhicules 
industrielles) et «Mercedes-
Benz», dédiés au transport du 
personnel et de marchandises, ont 
été livrés au profit de la Direction 
centrale du Matériel au ministère 
de la Défense nationale et d’autres 
entreprises nationales publiques et 
privées.
Ces véhicules et camions ont 
été livrés au siège de la Société 
algérienne pour la production 
de poids lourds de Marque 
Mercedes Benz (SAPPL-MB) à 
Rouiba (Alger), au profit de la 
Direction centrale du Matériel au 
ministère de la Défense nationale 
(96 véhicules multiservices), 
mais également aux entreprises 
«Naftal», «Sonelgaz», «Algérie 
Poste», «Cosider Canalisations» 
ainsi qu’à d’autres sociétés privées 
activant dans l’import-export.
Placée sous l’égide de la 
Direction centrale de l’industrie 
militaire au sein du MDN, cette 
opération s’inscrit dans le cadre 
de la satisfaction des besoins des 
structures de l’Armée nationale 
populaire (ANP) et des entreprises 
nationales publiques et privées.
Cette démarche intervient 
également dans le cadre des efforts 
de développement de diverses 
industries militaires, notamment 

mécaniques, à la faveur de la 
stratégie tracée par le MDN avec 
plusieurs organismes et entreprises 
concernés dans l’objectif de 
réaliser une industrie nationale et 
des produits de qualité aux normes 
internationales.
Lors de la signature des attestations 
de réception des véhicules, le 
représentant de la Direction 
centrale du Matériel, le Colonel 
Mohamed Tarek Chiboub a précisé 
que l’acquisition de ces camions 
intervenait «dans le cadre d’un 
plan stratégique inclusif élaboré 
par le Haut Commandement 
de l’ANP et visant à construire 
des forces armées modernes 
et professionnelles, dotées 
d’équipements de haute qualité 
et de technologie de pointe, 
afin de renforcer les capacités 
opérationnelles et logistiques des 
diverses unités».
De son côté, le PDG de Naftal, 
Mourad Menouar a considéré que 
la réception des commandes de 
camions par le Groupe, était une 
«confirmation» de la société à 
adhérer à la politique de soutien du 
produit national et à encourager les 
industriels nationaux, d’une part, 
et développer et moderniser la 
flotte d’entreprise pour le transport 
routier, d’autre part.
Relevant que la distribution et la 
commercialisation des produits 
pétroliers nécessitait «des moyens 
de transport spécifiques» compte 

tenu de leur sensibilité, le PDG 
de Naftal a fait état de près de 
40 millions de tonnes de ce type 
de produits transportées chaque 
année par son entreprise d’où la 
nécessité de mobiliser de grands 
moyens.
Le responsable a également mis 
en avant l’importance du transport 
pour l’activité du groupe qui 
œuvre à développer et moderniser 
sa flotte, tout en recherchant des 
moyens de transport qui répondent 
aux normes de sécurité pour la 
protection du conducteur, du 
citoyen et de l’environnement.
Intervenant à l’occasion, le DG de 
la Société algérienne de services de 
la vente et après-vente de véhicules 
Mercédès Benz, (Algerian Motors 
services-Mercedes Benz AMS-
MB), Noureddine Mesmous a 

rappelé que la livraison de ces 
camions et véhicules multi-
fonctions s’inscrivait dans le 
cadre du «développement du 
tissu économique national et 
la satisfaction des besoins des 
structures de l’ANP, de la Sûreté 
nationale ainsi que les entreprises 
nationales publiques et privées».
«La livraison de ces véhicules 
est le fruit des efforts consentis 
par l’ensemble des entreprises 
algériennes de fabrication des 
véhicules poids lourd», a-t-
il rappelé, ajoutant que ces 
entreprises ne ménageaient aucun 
effort en vue d’approvisionner 
les client avec des produits de 
qualité internationale, des pièces 
de rechange originales et d’un 
service après-vente efficace, 
ce qui renforce les relations de 

partenariat».
 L’entreprise est en passe d’élargir 
et de développer son réseau de 
distribution pour garantir des 
services de qualité en termes de 
pièces de rechange originales et 
de services après-vente au niveau 
national pour se rapprocher 
davantage du client, a expliqué le 
responsable.
Pour ce faire, poursuit M. 
Mesmous, la société AMS-MB 
s’attèle à la création des filiales 
internes et la mise en place d’un 
réseau de distributeurs agrées». 
Il a évoqué, dans ce cadre, un 
projet de commercialisation 
numérique «comme nouvel 
outil de distribution» via un site 
électronique qui permettra de 
promouvoir les services, de définir 
les besoins du marché et faciliter 
l’achat.
Pour sa part, le président du 
Conseil d’adminitration de 
l’entreprise AMS-MB, le général 
Ismail Krikrou a tenu à remercier 
«les clients pour la confiance 
placée en les produits de la société 
dont des camions, des remorques 
et des véhicules utilitaires».
Le travaille se poursuit pour le 
développement des services et 
des produits en vue de prendre 
en charge les commandes de nos 
clients, a ajouté M. Krikrou.

La ligne maritime 
commerciale reliant 
l’Algérie au Sénégal 

a été lancée dimanche, avec 
l’ambition de renforcer les 
échanges commerciaux entre 
les deux pays et de faire 
parvenir le produit algérien sur 
les marchés de l’Afrique de 
l’Ouest.
La cérémonie d’inauguration 
de cette nouvelle desserte 
régulière, s’est tenue au port 
d’Alger en présence de la PDG 
du Groupe algérien de transport 
maritime (GATMA) Nadia 
Rabia, du directeur général 
de la Compagnie nationale 
algérienne de navigation de la 
Méditerranée (CNAN-Med) 
Noureddine Koudil, du PDG 
du port de DjenDjen (Jijel) 
Abdeslem Bouab, ainsi que de 
l’ambassadeur de la République 
du Sénégal en Algérie, Serigne 
Dieye.

Il s’agit d’un prolongement 
de la ligne existante Alger-
Nouakchott, en transportant des 
marchandises à partir du port 
de DjenDjen, vers Alger puis 
la capitale mauritanienne et 
Dakar, selon les explications de 
la PDG de GATMA.
Le lancement de la ligne s’inscrit 
dans le cadre de «la coopération 
et du renforcement des liens 
commerciaux algéro-sénégalais 
et intervient en application des 

instructions des hautes autorités 
du pays», souligne Mme Rabia 
saluant «les efforts de tous les 
intervenants dans la mise en 
place de cette ligne maritime 
commerciale».
De son côté, le PDG du port 
DjenDjen a fait savoir que 
cette ligne maritime assure 
des liaisons mensuelles par le 
navire «Gouraya» précisant 
que pour sa première traversée, 
le navire a été chargé de plus de 

85 % de sa capacité, soit plus de 
7.000 tonnes.
M. Bouab a assuré que la 
ligne commerciale Alger-
Dakar «constituera une 
opportunité pour l’accès des 
produits algériens aux marchés 
africains».
Dans une déclaration à l’APS, 
le même responsable a indiqué 
que le navire «Gouraya» 
transportait principalement, 
lors de son premier voyage vers 
Dakar, des matériaux ferreux, 
du ciment, de la céramique et 
des produits de papier.
Il a ajouté que 1.700 tonnes 
de ciment blanc sont prêts 
pour être acheminés à Dakar, 
lors de la prochaine traversée, 
prévue en septembre prochain, 
saluant l’adhésion des 
opérateurs économiques et 
leur détermination à accéder 
aux marchés de l’Afrique de 
l’Ouest.

De sa part, l’ambassadeur du 
Sénégal à Alger, a affirmé que la 
ligne commerciale Alger-Dakar 
constituait «une distinction et 
un honneur» pour le Sénégal, 
saluant «la vision éclairée du 
président de la République 
Abdelmadjid Tebboune et son 
engagement panafricain».
«Cette ligne commerciale est 
un jalon important mis en place 
dans le cadre du renforcement 
de la coopération commerciale 
entre l’Algérie et le Sénégal 
et les pays de l’Afrique de 
l’Ouest», a soutenu le diplomate 
sénégalais.
L’ambassadeur a également 
affirmé que la consolidation 
de cette ligne maritime revêt 
«un grand intérêt» pour les 
hautes autorités sénégalaises, 
indiquant que des instructions 
ont été données pour sa 
promotion.
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Lancement de la ligne maritime commerciale Algérie-Sénégal


